
Une autostrade
entre la Suisse et l'Italie

On mande de Rome au quotidien économique « Il
Sole », qu 'un vif intérêt règne autour du projet de
construction d' une ligne de communication pour au-
tomobiles et camions , entre la Suisse et l'Italie. Le
journal ajoute qu 'il s'agit d'une œuvre qui donnera
d' importants  bénéfices aussi bien dans le domaine
économique que touristi que.

La nouvelle ligne de communications devrait être
construite à travers le col Ferret ; elle constituerait
la seule et unique voie pour automobiles et pour
camions qui permet t ra i t  une liaison directe entre
l'Europe centrale et la Méditerranée. La nouvelle
route sera d' une longueur de 36 km., dont 20 en ter-
ri toire suisse et 16 cn terr i toire  italien. Six kilomè-
tres seraient cn galeries.

La route aurait  toutes les caractéristi ques des au-
tostrades les p lus ' modernes et la déclivité ne dépas-
sera pas 5 %, af in  de permettre une communicat ion
rap ide et accessible à toute espèce d' automobiles ou
de camions. Le journal conclut en disant que « ce
projet prévoit une route internationale qui sera la
plus moderne , la plus commode et la p lus hardie de
toute l'Europe ».

Est-il besoin de dire que la créat ion d'une auto-
strade rencontrera l' assentiment général de la popu-
lat ion de Mar t igny  en particulier.  On voit tout l'in-
térêt que présente ce projet pour notre région. A
côté d'un accroissement du t raf ic  to uristique , cette
nouvelle voie de communication favoriserait le déve-
loppement commercial et industriel  de notre cité.

Nos autorités ne manqueront  donc pas de vouer à
ce projet toute leur at tention afin d'aider à sa réali-
sation.

Tué au Saentis
Un accident dc montagne qui s est produit diman-

che au Saentis a coûté la vie au jeune Otto Hohl.
d'Hérisau , 16 ans , apprenti  dessinateur.  Faisant une
excursion avec son frère aîné , il perdit pied en vou-
lant f ranchir  une arête de glace et f i t  une chute de
300 mètres.

A coups de hache
Un agricul teur  de 51 ans , célibataire. Siegfried

Wi gger , habi tant  dans une maison à deux logements ,
à Tellenbach (commune d'Escholzmatt),  a été tué
dans son lit , dans la nui t  de mardi.  L'auteur de ce
crime est un nommé Alfred Zemp, 29 ans , habitant
l' autre partie de la maison. At te in t  d' une crise de
démence , il se leva vers 3 heures , passa dans la de-
meure de Wigger par le galetas et tua son voisin à
co_T>s de hache. Interrog é après son arrestation , il
déclara avoir été poussé par une voix à cette action.
Il a été condui t  à l' asile d' aliénés de St-Urbain.

Le bonheur vous sourira-t-il en 1941 ?
Cette année a été fe r t i l e  en événements doulou-

reux ct inquié tan ts , mais au moment où elle va s'ache-
ver , le bonheur peut vous sourire encore , à condition
que vous ne le boudiez pas. Il vous reste , en effe t ,
une dernière  chance d' avoir... de la chance. Hésitc-
rez-vous à la courir  ?

I! suf f i t  d' un peu d' optimisme et d' un peu de con-
f iance , essayez : la dernière chance , on le sait , est
souvent la meilleure.

Prenez donc des billets à la Loterie romande cn
vous souvenant que le t i rage aura lieu — déjà ! —
le 13 décembre à Fribourg et que ce sera le dernier
de l' année.

Si vous voulez gagner , commencez par ne pas...
perdre  de temps, car les billets s'enlèvent rap idement.

Rappelons que la Loterie romande répartit  ses bé-
néf ices  ent re  les œuvres d' u t i l i t é  publique et qu 'ils
seront par t icul ièrement  les bienvenus durant  le rude
hiver qui s'annonce.

Chaque bi l le t  que vous achetez contribue à soula-
ger une in fo r tune  et il peut aussi vous rapporter  une

or tune

Encore le braconnage
Un braconnier qui venait de t i rer  un chevreuil

dans le distr ict  f ranc du Haut de Cry s'est fait  pren-
dre. Ça lui coûtera la bagatelle de S00 fr.
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l'attitude de I Angleterre
Un lecteur du journal , qui est en même

temps un ami, nous écrit une longue lettre
au sujet des événements qui bouleversent le
monde, et il termine par ces mots : « Vous
qui êtes anglophile, comment justifiez-vous
l'attitude de la Grande-Bretagne dans toute
cette guerre ?

Il nous est facile de répondre, et nous le
ferons sans ambage, par ces quelques lignes.

On peut ne pas approuver les théories du
national-socialisme ; il est permis de stigmati-
ser l'assassinat de Dollfuss, de protester con-
tre l'asservissement de la Tchécoslovaquie, s'in-
surger contre l'envahissement de la Belgique ,
de la Hollande et d'un certain nombre d'au-
tres pays, sans être anglophile pour autant.

Notre point de vue n'a pas changé : nous
ne croyons pas, et nous n'avons jamais cru à
la victoire définitive de l'Angleterre, pas da-
vantage à celle de l'Allemagne et encore moins
à celle de la Russie. Nous ne formons d'ail-
leurs des vœux ni pour les uns ni pour les
autres.

La population anglaise a beaucoup souffert ;
elle a enduré les bombardements avec un stoï-
cisme auquel nous avons déjà rendu hommage.
Ce courage moral peut racheter bien des fau-
tes et des erreurs, mais il ne jette pas un
voile définitif sur le passé, il ne nous fait pas
fermer les yeux sur les calculs égoïstes de
l'heure présente. Nous ne voulons pas parcou-
rir l'histoire ; nous nous bornerons à signaler
que la politi que de ce pays n'a jamais changé.

Depuis des siècles, l'imp érialisme britanni-
que a tout mis en œuvre pour avoir la haute
main sur le monde entier. Son espace vital
n'est pas l'Europe, mais il s'étend à travers
toutes les mers et tous les continents. Les pos-
sessions du Royaume-Uni se rencontrent dans
tous les pays neufs où se trouvent des riches-
ses minières ou des produits agricoles intéres-
sants. Car l'Anglais est avant tout et par-des-
sus tout commerçant. Il est asservi aux puis-
sances d'argent ; ou plutôt c'est lui qui les
contrôle , qui les dirige et les manœuvre- à son
gré. La livre sterling a réglé pendant long-
temps le commerce mondial. Et les trusts an-
glais ou les financiers de la Cité ont toujours
su jouer habilement avec les valeurs cotées
en bourse.

Sans doute , les Anglais se sont souvent
montrés d'habiles colonisateurs ; mais il leur
est arrivé aussi de réprimer dans le sang la
révolte des indigènes et d'asservir des pays
parfai tement civilisés, parce qu'on venait d'y
découvrir des richesses insoupçonnées jusque-
là. La conquête du Transvaal est encore dans
toutes les mémoires.

Enfin , pour s'assurer la liberté, ou mieux
la possession des mers, les Britanniques ont
annexé tous les ports qui jalonnent le vaste
océan.

Cet emp ire extraordinaircment puissant , les
Ang lais l'ont édifié grâce à une diplomatie
habile et sur tout  peu scrupuleuse. Le machia-
vélisme de la « perfide Albion » a souvent
donné du fil à retordre aux autres puissances
europ éennes... Car les Anglais ont toujours su
prof i ter  des embarras d'autrui : et leur politi-
que s est constamment opposée à ce qu 'il y
ait eu en Europe une puissance diri geante.

C"est ainsi qu 'en 1914 ils se sont heurtés à
l'Allemagne militarisée par Guillaume. Après
la guerre, crai gnant l'influence de la France,
ils se sont opposés aux désirs manifestés par
les chefs de ce pays d'avoir des garanties suf-
fisantes du côté de l'Allemagne ; et le Reich
n'a pas trouvé de meilleur appui , après 1919,
qu 'en Grande-Bretagne et aux Etats-Unis.

Voilà rap idement esquissé ce que fut la
politi que britanni que jusqu 'à l'avènement du
national-socialisme. Soudain , la puissance mi-
litaire du Reich hitlérien se manifesta aux
veux des dirigeants du Royaume-Uni qui en

furent stupéfaits. Hitler commença alors à
poser ses revendications, à parler haut, parce
qu'il se sentait fort.

Les Anglais, par contre, n'avaient pas d'ar-
mée, pas de matériel de guerre ; ils avaient
prêché le désarmement et l'avaient même im-
posé à leurs alliés. Ils firent quelques conces-
sions... sur le dos de leurs amis, de la Tchéco-
slovaquie en particulier, qui fut proprement
décap itée. Effrayés de la puissance grandis-
sante du Reich et des app étits sans cesse
accrus d'Hitler, ils abdiquèrent. Mesurant leur
faiblesse à la force de l'adversaire, ils jug è-
rent prudent d'entrer en composition avec lui.
Chamberlain vint se jeter aux pieds du Fuh-
rer. A Munich, les deux démocraties perdirent
le peu de prestige qu'elles avaient encore. Il
leur fallait à tout prix sauver la paix. Mais
c'était trop tard, le sort en était jeté.

La guerre éclata en Pologne. Il est à sou-
haiter que l'Histoire fasse un jour toute la
lumière sur les responsabilités encourqes à
cette époque. La Pologne attaquée tint d'abord
vaillamment tête aux assaillants. Mais les deux
pays qui lui avaient promis leur appui , c'est-
à-dire qui l'avaient incitée à rester intransi-
geante, ne firent rien pour la secourir. La
France se mura derrière la ligne Maginot et
l'Angleterre s'isola dans son île. La raison de
cette inertie ? Ces deux pays n'étaient pas
prêts ; leur rôle consistait donc pour l'instant
à exciter les autres Etats européens contre
l'Allemagne, espérant intervenir seulement
pour le règlement des comptes , lorsque celle-
ci serait acculée à la dernière extrémité.

Mais l'armée du Reich était plus puissante
qu'on ne l'avait cru.

Vint le tour de la Norvège, qui , elle aussi,
fit des prouesses. L'Angleterre jugea suffisant
d'envoyer quel ques territoriaux à Narwick.
Puis la campagne de Pologne terminée, l'Alle-
magne, dans l'espace de quel ques semaines,
après avoir violé la neutralité de la Hollande
et cle la Bel gique, eut raison de la France. Le
corps exp éditionnaire anglais, après avoir
abandonné son matériel dans la campagne des
Flandres, se rembarqua à Dunkerque et laissa
dès lors son alliée se débattre toute seule, la
traitant même bientôt en ennemie, ou peu
s'en faut .

Si elle entendait résister victorieusement à
un adversaire aussi redoutable que l'Allema-
gne hitlérienne, l'Angleterre devait mettre sur
pied une armée superbement équipée. Mais
une telle force ne se crée pas en quel ques
jours. En conséquence il lui fal lut  du temps et
une aide extérieure. Elle sollicita le secours
des Etats-Unis qui, moyennant la cession de
quelques bases navales, lui promirent un ap-
pui illimité en matériel. Mais, pour l'instant ,
il lui importait davantage encore d'avoir des
hommes qui aient eu le courage de se faire
tuer pour elle. Il était donc nécessaire de
créer des fronts ailleurs, pour retarder la ba-
taille de l'Atlantique ou pour diminuer la
puissance hitlérienne. Les Néo-Zélandais, les
Australiens se battirent bravement en Afrique.
Les Grecs firent une héroï que résistance dans
leurs montagnes. Les Yougoslaves renversèrent
un gouvernement inféodé à l'Allemagne... et
les Anglais impuissants laissèrent écraser ces
deux valeureux pays.

Par contre , ils trouvèrent des hommes pour
vaincre les troupes françaises de Syrie, pour
mater l'Irak , pour conquérir l'Iran. Ils en au-
ront probablement aussi pour défendre le Cau-
case, car ce sont là trois régions qui possèdent
d'immenses réserves de pétrole. Or les Anglais
sont toujours disposés à se battre pour défen-
dre les ressources qu 'ils convoitent. Pour eux ,
la Russie alliée ne commence qu'au Caucase.

Et le résultat final de la guerre compte seul
à leurs yeux.

C. L...n.

Contre la spéculation sur les biens fonciers
Le Conseil d Etat thurgovien a pris un arrête con-

tre la sp éculation sur les terres et en faveur de la
protection des fermiers , qui soumet à autorisation les
transactions portant sur les domaines campagnards
et forestiers. Cette autorisation doit faire l'objet

d'une demande écrite de la part du vendeur. Toute
nouvelle charge hypothécaire ou déplacement de
l'hypothèque consécutif à un changement de proprié-
taire ne pourra avoir lieu que dans les limites fixées
par l'autorité.

Un vote sensationnel a Neuchatel
Dimanche avait lieu le scrutin, de ballotta ge pour

l'élection du gouvernement. On sait que MM. Béguin
et Borel , faisant depuis longtemps partie du pouvoir
exécutif , n'avaient pas été réélus au premier tour. Ils
se trouvaient en ballottage avec deux candidats de
la liste dite du « Ralliement » : M. Camille Brandt ,
socialiste , et M. Léo Du Pasquier , ingénieur , ayant
plutôt des attaches avec l'élément libéral-conserva-
teur.

Soutenus par la coalition des quatre partis natio-
naux : radical , libéral , progressiste et démocrate po-
pulaire , les conseillers d'Etat sortants paraissaient
en bonne posture étant donné que le premier tour
leur donnait une avance sur leurs concurrents.

Un coup de théâtre s'est produit. Les deux candi-
dats du « Ralliement » l'emportent à une forte ma-
jorité. M. Camille Brandt a obtenu 12,662 voix et
M. Léo Du Pasquier 12,523. Les deux conseillers sor-
tants restent bien en arrière , M. Borel avec 9385 voix
et M. Béguin avec 8742. La majorité des deux élus
va donc entre 3000 et 4000 voix.

Les électeurs neuchâtelois ont donc désavoué avec
éclat les partis nationaux en infligeant un échec à
deux membres du pouvoir exécutif qui ont fait au
sein de celui-ci et dans des circonstances difficiles
une longue carrière.

Il y a, en pays neuchâtelois , un courant en faveur
d'une orientation nouvelle dont les partis au pouvoir
ont eu tort de méconnaître la puissance.

La sagesse politique leur indiquait de faire une
place aux socialistes au sein du gouvernement. Ils
avaient une occasion d'agir ainsi sans prétériter per-
sonne, puisqu 'un des sortants ne se représentait plus.

Il semble que l'opinion comptait sur un tel geste
en faveur d'un candidat qui présentait un état d'es-
prit acceptable de chacun.

Dans les milieux bourgeois , un mouvement en fa-
veur de l'accession des jeunes aux responsabilités se
dessinait et il s'affirma au premier tour par l'élec-
tion haut la mairi du candidat radical au siège va-
cant , M. Barrelet , un jeune précisément. Des conseil-
lers en charge , ce furent  les deux plus « allant » qui
l'emportèrent.

Une majorité en faveur d'une politique d'action se
révélait donc, et malgré toutes les tentatives de re-
pêchage des deux conseillers sortants , elle s'est affir-
mée avec p lus de force encore au second tour.

Le scrutin neuchâtelois est une indication baro-
métrique dont les partis feront bien de tenir comp-
te , surtout là où l'on ne veut pas voir les réalités.

Décès
On a enseveli mercredi , a Romainmotier (Vaud),

M. Georges Troillet , frère de M. Mce Troillet-Rap-
paz , garde de sûreté aux fortifications de St-Maurice.
Le défunt , âgé de 27 ans , a succombé aux suites
d'une maladie contractée au service militaire.

On se souvient du deuil tragique qui avait frapp é
les frères Troillet cet été en la personne de leur
mère , établie à Martigny depuis près de 30 ans.

La goutte - une maladie des « riches » ?
La goutte passe souvent pour être la maladie des

riches. Nous savons cependant aujourd'hui que ceci
n'est pas absolument juste. La disposition à la goutte
se rencontre chez les gens de toutes classes. Un gen-
re de vie trop opulent peut , il est vrai , si la disposi-
tion existe déjà , activer la déclaration de la goutte
et en augmenter la gravité. Mais même si le genre
de vie est très simple , une disposition héréditaire à
la goutte peut au cours des années occasionner de
grands troubles.

Le Togal est un remède qui depuis plusieurs dizai-
nes d'années a prouvé son efficacité contre la gout-
te. Togal rend également de très bons services dans
les cas de douleurs rhumatismales , de névralgies —
sciatique ¦—¦ lumbago et contre les refroidissements.
A d'innombrables les tablettes Togal ont porté aide
et la délivrance des souffrances. Togal aide à recou-
vrer le bien-être et la capacité de travail. N'occasion-
ne pas do malaise désagréable. Togal tue les micro-
bes et élimine l' acide urique. Plus de 7000 médecins
se sont exprimés de façon élogieuse sur l'action du
Togal. Faites-en aujourd'hui encore un essai. N'ache-
tez que Togal. Dans toutes les pharmacies fr. 1.60.



VALAIS
On frappe à la porte

C'est pour les aveugles , pour ceux dont les yeux
sont fermés pour toujours à la lumière du jour , au
doux spectacle de la nature , pour ceux qui ne peu-
vent se diri ger seuls dans la vie et dont la pénible
in f i rmi t é  doit rappeler à nos cœurs la devise du
chrétien : Faire aux autres ce que l'on voudrait que
l'on vous f î t  à vous-mêmes.

C'est dire que les quêtes de toutes sortes qui met-
tent à rude épreuve le gousset de chacun ne doivent
pas l'empêcher de s'ouvrir , et largement , pour les
pauvres d'entre les pauvres , ceux qui sont à la mer-
ci de leurs semblables. Qui donne aux pauvres prête
à Dieu ; l' argent donné aux aveugles ne restera pas
sans récompense.

Et de l' argent , il en faut .  L'Association valaisanne
pour le bien des aveugles subsidie près de 70 aveu-
gles ou faibles  de vue ; elle entret ient  plusieurs d' en-
tre e u x ' d a n s  des établissements sp éciaux. Pour cet
effor t  considérable , elle doit compter avant tout sur
la générosité du public. Celui-ci peut être assuré que
sa charité est bien employée et ne sert pas à renter
des conseillers d'administration.

Nous voudrions fa i re  plus ; le champ est vaste ,
chaque jour  on frappe à la porte , et les ressources
manquent. Trop souvent , hélas, nous devons , navrés ,
dire : « Impossible ! » Cela ne doit plus être. Aussi
faisons-nous un pressant appel à tous les favorisés
du sort — et n'en sommes-nous pas tous, nous qui
avons l ' insigne privilège de voir la lumière du jour ?
— afin qu 'ils soutiennent nos effor t  et nous aident ,
par leur obole , si modeste soit-elle , à élargir  le champ
de notre activité.

Nous croyons inut i le  d insister. Heureux serons-
nous si nous avons pu parler au cœur de nos com-
patriotes et l'ouvrir  largement aux besoins et néces-
sités de la souffrance.  Les prières des malheureux
secourus seront l'intérêt de leur cap ital , et cet inté-
rêt est assuré parce que celui de l' aumône. A.

Société cantonale valaisanne
des lutteurs

L'Association cantonale valaisanne des lut teurs  a
tenu son assemblée annuelle dimanche 30 novembre
à Charrat sous la présidence de M. Paul Cretton ,
président. Après avoir l iquidé l'ordre du jour statu-
taire , l'on passa à l'élaboration du p lan de travail
pour l'année 1942 et qui prévoit :

1. Fête cantonale à Charrat  (mois de mai).
2. Fête alpestre à Sion avec le concours des jod-

leurs , cors des al pes et des lutteurs.  Cette fête ,
qui se déroulera pour la première fois en Valais ,
verra aux prises de nombreux invités.

3. Journée à Montana avec le concours d'une fan-
fare. Cette manifes ta t ion mettra aux prises gym-
nastes et bergers.

4. Champ ionnat d' automne à Savièse.
Avant l' assemblée, les délégués des di f férents  clubs

assistèrent le matin à un cours donné par MM. Léon
Gard , président techni que , et Raymond Darioly.

C. P. P.
Dans le clergé

Mgr Gabriel Delaloye , vicaire général , prend sa
retrai te le 31 décembre , après 22 ans d' activité.

M. l'abbé Dr Camille Grand , professeur à Sion ,
sera son successeur.

Un accident tragique
Un grave accident s'est produit mardi au hameau

de Montagnon sur Leytron. Un camion chargé de
billes s'est renversé fond sur fond dans un verger , la
route ayant cédé. Le chauffeur  et une jeune fille qui
se trouvait avec lui dans la cabine n'eurent aucun
mal , bien qu 'il fal lut  briser les vitres pour les déga-
ger. Malheureusement , à l'arrière du camion se trou-
vait un brave citoyen qui n'eut pas le temps de se
rendre compte de ce qui se passait et fut assommé
par une bille.

La victime, M. Alfred Michellod , âgée de 39 ans ,
laisse dans la désolation une veuve et six enfants
en bas âge, à qui va toute notre sympathie.

Cours pour conducteurs de véhicules
à moteur

Un cours pour chauffeurs  et mécaniciens de gara-
ges sera donné lundi 8 décembre respectivement à
Mart igny et à Sion par la section du Valais de l'As-
sociation suisse de propriétaires de camions et la
Fédération suisse des ouvriers du commerce , des
transports et de l'alimentation.

C'est M. Guillard , garagiste à Monthey, qui fonc-
tionnera comme instructeur à ce cours , placé sous le
patronage du Département de l 'Instruction publique.

Union des garagistes
Les membres de l'U. G. S., section du Valais , tien-

dront leur assemblée générale annuelle à l'Hôtel de
la Gare à Sion, le dimanche 7 décembre 1941, à 14
heures 15, sous la présidence de M. Arthur Badoux ,
de Martigny. M. le Dr Schmidt , membre du comité
central , fera un exposé sur la situation actuelle de
l'U. G. S.
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La situation
On s accorde en gênerai pour reconnaître que la

politi que de collaboration instaurée par le gouver-
nement de Vich y arrive à un tournant. Si rien n'a
transpiré du récent entretien Pétain-Gœring à St-Flo-
rentin , on peut présumer avec beaucoup de certitude
que la conférence a fait suite aux conversations
amorcées à Montoire. L'ordre nouveau en gestation
sur notre continent demande, la collaboration de la
France aux côtés de l'Allemagne et de l'Italie — les
autres nations plus petites ayant aussi , selon une dé-
claration du comte Ciano , « leur mot à dire », ce qui
rassurera les derniers petits pays encore au bénéfice
d'une neutralité relative.

Or, la France, pour jouer Son rôle , c'est-à-dire ce-
lui qu 'attendent d'elle ses partenaires, a besoin d'être
reconstituée, revivifiée. Et elle ne peut l'être que si
tous ses fils lui consacrent leur labeur. En ce mo-
ment , un million et demi d'hommes, l'élite de la na-
tion , sont prisonniers en Allemagne. On conçoit donc
que le maréchal Pétain consacre ses efforts à les
faire rentrer au pays natal. La contre-partie ? Il est
hors de doute que le retour de ces soldats en France
ne mettrait pas en danger le gage que l'armée alle-
mande possède sur les territoires français occupés.
Une armée sans canons, ni fusils, ni tanks, ni avions
n'est guère dangereuse.

Mais le Reich a encore deux ennemis à abattre ,
deux ennemis aux crocs solides : l'Anglais, dont l'of-
fensive actuelle en Libye, si elle n'a pas encore de
résultats appréciables, a toute chance de réussir de
par l'avantage d'un ravitaillement assuré, paraît vou-
loir s'instller sur les côtes nord-africaines et éliminer
les Italiens de leurs anciennes colonies. D'autre part ,
si le général Weygand avait déclaré que les colonies
françaises d'Afrique étaient de taille à se défendre
par leurs propres moyens contré un agresseur éven-
tuel , on n'en est plus très certain à Vichy. Les Etats-
Unis ayant également manifesté des intentions assez
nettes au sujet de Dakar , la conclusion à en tirer est
des plus claire. Renforcer d'une part , avec le consen-
tement de Berlin , les défenses de l'Afri que du Nord
et de l'Afri que occidentale française ; concéder à
l'Axe des bases — à Bizerte ou ailleurs — pour lui
permettre un ravitaillement plus assuré des armées
luttant en Cyrénaïque. L'Allemagne aurait en outre
un intérêt primordial à occuper Dakar pour en faire
une base en vue des hostilités prochaines et presque
inévitables avec les Etats-Unis.

Du train dont vont les choses, on ne saurait guère
tarder à être rensei gné par les faits sur la nature de
l'entretien de trois heures qu 'eurent à St-FIorentin le
maréchal Pétain et le maréchal Gœring.

* * *
La bataille pour Moscou devient toujours plus cri-

ti que pour ses défenseurs dont les positions ont été
percées en plusieurs points. C'est dans le secteur de
Mojaisk-Volokolamsk que l'avance allemande a été
particulièrement importante. Dans le sud, la situa-
tion des Russes est plus favorable, et une contre-
offensive menée sur un large front leur a permis une
progression de 30 kilomètres. Au nord , vers Kalinin ,
on ne sait rien de précis au sujet de la contre-offen-
sive amorcée par les troupes de Jukov. Quoi qu 'il en
soit, on ne se fait plus beaucoup d'illusions sur le
sort de la capitale soviéti que ; à Moscou même, on
reconnaît que la situation est des plus grave.

Notons cependant pour mémoire l'entrefilet sui-
vant de la « Pravda », de Moscou , qui n'est pas sans
saveur :

« Les portes de Moscou sont fermées comme il
faut aux agresseurs allemands. 49 divisions alleman-
des devant Moscou y trouveront leur tombe. Les
contre-attaques faites sans relâche auront pour résul-
tat l'anéantissement des chars et des soldats enne-
mis. L'ennemi ne verra jamais Moscou. »

Se référant au front méridional, la « Pravada »
ajoute : « ...et il ne prendra jamais nos pétroles. »

L offensive Timochenko a obtenu des résultats
straté giques- incontestables. Après Rostov , les Alle-
mands ont dû abandonner Taganrog, où l'on se bat-
tit ferme mardi soir. Les troupes du maréchal von
Rundstedt , qui ont reculé de 60 kilomètres en trois
jours , se rep lient sur Marioupol. Une des conséquen-
ces du repli allemand sera que les forces germano-
roumaines arrêtées à Kertch ne peuvent espérer
franchir le détroit de ce nom pour attaquer la pénin-
sule de Taman , maintenant que l'armée russe est soli-
dement établie sur la rive orientale de la mer d'Azov.
Autre conséquence : l'armée Wavell , en route pour
défendre le Caucase, pourra mettre ce temps à profi t
pour assurer ses lignes de communications sur les
1200 kilomètres qui séparent le golfe Persi que des
régions pétrolifères , enjeu des prochaines rencontres.

L'attaque de Sébastopol n'a pas progressé, et les
défenseurs maintiennent leurs positions , quoi que les
Allemands aient occupé les monts Yaïba.

m m •

Si la bataille de Marmari que n'affectait  pas une
forme particulière au point que la situation peut , sur
certains points, être renversée du soir au lendemain,
on pourrait presque affirmer que l'offensive britan-
nique a fai t  long feu. Après avoir creusé un corridor
dans les défenses ennemies à l'ouest de Tobrouk , les
troupes anglaises assiégées ont été de nouveau sépa-
rées des contingents néo-zélandais, avec lesquels elles
avaient établi le contact. C'est toujours autour de
Sidi-Rezegh que l'on se bat avec acharnement. Cette
localité est occupée par les Allemands, de même que
Bardia , que l'on disait avoir été évacuée par les trou-
pes germano-italiennes.

Les pertes considérables subies de part et d'autre
ont ralenti quelque peu les opérations. Si les soldats
du maréchal Rommel se battent à outrance, leur ra-
vitaillement souffrira bientôt de l'insécurité des voies
de communications pour autant qu 'il est avéré que
la colonne motorisée anglaise lancée en avant a
atteint le golfe de Syrte et qu 'elle se trouve à 140
kilomètres au sud de Benghazi. On ignore l'importan-
ce de cette colonne, mais un fait subsiste : la route
princi pale Tri poli-Benghazi-Derna-Tobrouk est sinon
coupée, du moins soumise à l'action de l'ennemi.

Londres aff i rme par ailleurs avoir une nette supé-
riorité dans les airs. Ces deux éléments sont de na-
ture à jouer un rôle peut-être décisif dans la bataille
du désert, si on prend également en considération
l'appui que la flotte britanni que apporte aux forces
terrestres de l'Empire.

* * *
Rien n'est encore casse dans les négociations nip-

po-américaines. Mais les deux thèses en présence
sont si opposées qu'on ne voit pas très bien en résul-
ter un dénouement pacifique. Le Japon réclame des
Etats-Unis de mettre fin à ce qu 'il appelle une poli-
tique d'encerclement. Il entend obtenir une position
spéciale en Chine et terminer son conflit avec l'Em-
pire céleste sans que d'autres puissances s'en mêlent,
c'est-à-dire sans que les armées de Tchang-Kaï-Chek
scient ravitaillées par des tiers. Les Etats-Unis de-
mandent au contraire au Japon de mettre fin à son
expansion militaire en Chine et à renoncer à la ten-
tative de s'élargir dans le Pacifi que.

Un des porte-parole de l'élément militaire de Tokio
ayant récemment déclaré que le Japon réaliserait ses
buts nationaux en dépit de tous les obstacles, on
pouvait craindre une rupture brusque des négocia-
tions '1 au moment où elles étaient le plus tendues.
Mais certains renseignements prouvent qu'en cas de
guerre, le Japon serait plus vulnérable qu 'on ne le
pense quant à son ravitaillement. C'est ce qui aurait
engagé le gouvernement de Tokio à donner de nou-
velles instructions à son représentant M. Kuruzu. Ce
répit permettra sans doute aux futurs antagonistes
de se mieux préparer pour les chocs prochains. F. L.

Assurances
La Chambre valaisanne des agents généraux d' as-

surance , qui groupe actuellement tous les profession-
nels de la branche du canton , s'est réunie en assem-
blée extraordinaire à Sierre sous la présidence de M.
René Roulet , agent général de la Mobilière Incendie
à Sion.

L'assemblée adopta toutes les proposit ions qui lui
furent  soumises , notamment un contrat-type d' enga-
gement des employés de la branche assurance , qui
f ixe  uniformément  les salaires , les allocations de
renchérissement et les conditions de travai l .  Le pro-
jet avait été élaboré par une commission formée de
MM. Broquet , Oggier et Nicolay. L'imposition arbi-
traire  de la caisse cantonale de compensation pour
les agents locaux et indicateurs fut  repoussée , l' a's-
semblée décidant d' a t tendre  une décision officielle
de l'Office fédéral compétent.

La Chambre décida de s'intéresser activement à ia
formation professionnelle des apprentis en collabora-
tion avec la Société suisse des commerçants , et MM.
René Roulet , Zermatten , Bonvin , Oggier , Pierroz et
Broquet furent  désignés pour donner des conféren-
ces et instructions à ces derniers. Une thèse dédiée
à la Chambre fut  acceptée avec de vifs remercie-
ments à son auteur , M. le Dr Pierre Darbellay, se-
crétaire de la Chambre valaisanne de commerce.

L'assemblée exprima à M. René Roulet sa vive
satisfaction pour ie travail fourni  dans la situation
actuellement diff ic i le  de la branche assurances , Après
un excellent déjeuner servi par M. Oggier , proprié-
taire de l'Hôtel Terminus , l'assemblée entendit une
conférence de M. le Dr Bideau , secrétaire central de
l'Union des voyageurs de commerce de la Suisse
romande , sur le statut professionn el  des inspecteurs
d'assurance, loi fédérale qui entrera en vigueur le
ler janvier 1942. Une vis ite au musée sierrois des
vieux costumes clôtura cette manifesta t ion impecca-
blement organisée par M. Edouard Bonvin , agent gé-
néral à Sierre.

Aux soldats skieurs
Des cours al p ins A. pour skieurs débutants , et B.

pour skieurs alpins , sont organisés par notre Br. de
montagne. Le premier  cours A. commence le 12 ja n-
vier 1942. Il s'agit d'un service actif , commandé et
obligatoire , pour lequel toutefois des inscriptions vo-
lontaires sont prises en considération dans la mesure
des possibilités.

Les soldats désirant suivre un ou plusieurs  de ces
cours doivent s'annoncer immédiatement  à leur Cdt.
de Cp. par correspondance mil i ta i re .

Des cambriolages
Des malfa i teurs  se sont in t rodui ts , dans la nui t  du

ler au 2 décembre, dans la cave de M. Aug. Puippe ,
aux Valettes. Ils furent  dérangés dans leur opération
par M. Léonce Mathey, qui leur administra une volée
de bois vert.  La police de sûreté a en outre été aver-
tie.

— La cave de M. André Giroud , à Chamoson , a
également reçu la visite de malandrins qui y ont dé-
robé des marchandises diverses. Une enquête est en
cours.

Bagnes. - Décès
A Bagnes , on vient d' ensevelir Mme Virginie Gard

épouse de M. Oswald Gard. Agée de 59 ans , la dé
funte , qui s'en va après une courte maladie , ne lais
se que des regrets.

Nos sincères condoléances à sa famille.

Le rationnement des œufs
A part i r  du 3 décembre 1941 , à 0 heure , les œufs

sont rationnés.
Au début de la guerre , notre parc de volailles

s'élevait à 5,5 mil l ions  dc pièces. Depuis lors , ce
c h i f f r e  est tombé à 2,5 ou 3 mil l ions de p ièces. La
production des œufs s'élève , actuel lement , à la moi-
tié environ de la production d' avant guerre.

La disproportion entre l' o f f re  et la demande allant
en augmentant  par suite  de la rap ide diminut ion de
nos importat ions , l 'Off ice  fédéral de guerre pour
l'alimentation s'est vu contraint de prendre en con-
sidération la meil leure ut i l isat ion des œufs du pays
et le rationnement général.

11 faut  compter avec une répart i t ion de 40 à 60
œufs par an , et par personne.

Pour les boulangeries et les pâtisseries , la quote-
part sera de 40 % de la moyenne de consommation
durant les mois de décembre 1939 et 1940. Pour les
autres commerces util isant des œufs , cette quote-part
sera de 25 %.

Sous la pression des nécessités, un nouveau pas a
été fai t  dans la l imitat ion forcée de la consommation
et dans le rat ionnement.  Le ravi ta i l lem ent  en œufs
dépend , pour une bonne part , de la possibilité d'im-
portat ion des produi ts  pour l' al imentation des volail-
les d' une part et , d'autre part , des possibilités d'im-
portat ion des œufs.

Les exposants f i rent  ensuite appel à la bonne vo-
lonté des producteurs  d'œufs , qui devront accepter
avec calme et compréhension les mesures prises.

Si les producteurs  et les consommateurs , ainsi que
les intermédiaires ,  chacun à sa place, s'en tiennent
à la nouvelle ré g lementat ion , de nouveaux troubles
dans le marché seront , à l' avenir , évitables.

Aux termes de l ordonnance , sont soumis au ra-
t ionnement  les œufs de poule et de cane , de toute
nature , y compris les œufs f r igor i f iés , les œufs à la
chaux , les œufs  congelés , ainsi que les poudres
d'œufs de tout genre.

Dès le 3 décembre , les propriétaires de volai l le  se
ravi ta i l lant  eux-mêmes, n'auront aucun droit à des
ti tres de rat ionnement.  Il est in te r d i t  aux produc-
teurs de livrer des œufs aux consommateurs en de-
hors de la commune ; aux consommateurs , aux en-
treprises de l' ar t isanat  et aux maisons de commerce
d' acquérir des œufs des producteurs  non domici l iés
dans la commune et aux détai l lants  de livrer à des
acheteurs domiciliés hors de la commune , des œufs
achetés di rectement  à des producteurs.  Tous les pro-
ducteurs d' œufs , y compris ceux qui se ravitai l lent
eux-mêmes, sont tenus de déclarer tous les trois
mois , la première fois le S décembre 1941 , leur effec-
tif de volaille aux centres de ramassage locaux.

Les infract ions  aux prescriptions de l'ordonnance
seront punissables.

La section du rav i ta i l lement  en vola i l le  et en œufs

Mes afeennés
recevront ces jours-ci un bulletin de versement
que nous les prions d'utiliser pour le renou-
vellement de l'abonnement à notre journal
pour .1942 ainsi qu 'un bulletin pour la prime
d'assurance de 1942. (Compte de chèques pos -
taux I I  c 52.)

Nous ne saurions trop engager nos abonnés
à utiliser ce mode de payement qui leur épar-
gnera des f ra i s  de remboursement et . d'autre
part ,  fac i l i te  grandement notre travail admi-
n is t ra t if .

Pour 3 f r .  seulement versés en p lus du prix
de l'abonnement , l'abonné et un membre, de
sa famil le  peuvent  être assurés et recevoir
jusqu 'à 1000 fr. en cas de mort ou d 'invali-
dité résultant d'un accident.

L 'assurance est valable pour 2 personnes, de
sorte qu 'elle ne coûte , en réalité, que 1 f r .  50
par personne et par an.

En 11 ans, les abonnés du j ournal « Le
Rhône » ou leurs familles ont reçu déjà
plus de 34,000 fr. pour des accidents de tou-
tes sortes ayant provoqué des invalidités par-
tielles permanentes et des décès.

Les conditions générales d'assurance seront
publiées dans un prochain numéro. Chaque
assuré devra conserver ce numéro.

de l 'Off ice  de guerre  pour l' a l imenta t ion  a édicté à
ce sujet des ins t ruc t ions  déta i l lées  aux termes des-
quelles les œufs ne seront plus l ivrés que contre
des ti tres de ra t io nnement  et à raison de trois œufs
par personne et par mois.

Pour le mois de décembre , les coupons suivants  de
la carte pers onnel le  de décembre 1941 (caractères
verts sur papier brun)  donneront  droit à l' acquis i t ion
d' œufs  :

Carte entière : coupons en b lanc  D, E, F. ; carte
pour enfan ts  : coupons en blanc DK , EK. FK. Cha-
que coupon donne dro i t  à un œuf ; demi-carte : cou-
pons en blanc D 'A ,  E J _ ,  F'A.  Chaque coupon de cet-
te car te .donne droit  à un demi-œuf.

Les coupons F, F A  et FK ne sont valables qu 'à
par t i r  du 15 décembre.

Contrai rement  à la ment ion  qui f igure  sur la carte
de denrées a l imenta i res , les coupons de décembre
pour œufs seront valables pour le mois dc décembre
ct jusqu 'au 5 janvier  1942.

Des prescri ptions sp éciales sont appliquées aux
ménages col lect i fs , aux entreprises de l' ar t isanat ,
ainsi qu 'aux unités de l' armée.

La production des poules et des canes qui dé passe
la part légale du pr opriétaire  pour , son ravitai l lement
est assujett i e à la l ivraison obligatoire.

Des centres de ramassage locaux seront créés pour
le ramassage des œufs. Ils devront l ivrer  l'excédent
d'œufs aux off ices  ré gionaux pour la vente des œufs.

L'ordonnance englobe également l ' impor t a t ion
d'œufs , ainsi  que les entrepri ses  commerciales de
tout  rang et les syndicats .

MONTHEY
Lyre montheysanne

Cette société vient de tenir  son assemblée générale
annuelle sous la présidence de M. P. Guerraty. Il y a
été décidé d'organiser , malgré l ' incer t i tude des temps ,
une soirée pour le 8 février  prochain.

Le renouvellement du comité n 'a donné lieu à au-
cun changement et celui-ci re ste composé comme
suit : président , Paul Guerra ty  ; vice-président , Pierre
Deléglise ; secrétaire , Charles Siebenmann ; cai_ _ ier ,
Jos.-Marie Detorrenté ; membres adjoin ts , Adrien
Marclay et Fernand Giovanola ; a rchiv is te , Jean Fra-
cheboud.

Directeur , Eugène Devanthey. Comité musical  :
président , Eugène Devanthey ; membres , Pierre Delé-
glise , Baptiste Ingignol i , Antoine Zum Offen  ; porte-
drapeau , Edmond Rossier ; adjoint porte-dra peau ,
René Donnet ; vér i f icateurs  des comptes , Will y Mer-
gen et Louis Richard.

A la Giba
Deux ouvriers de l' usine des Produits chimi ques

viennent , après tant  d' autres , de toucher  la montre
en or récompensant les 25 années de service. Ce sont
MM. Joseph Terrani et Daniel Genin.

Nos fél ic i ta t ions .
Une conférence

M. le Dr Sandoz , de Genève , donnera , mercredi
10 décembre , au cinéma Mignon , une conférence sur
« Les carences en vi tamines  et leurs conséquences ».

Cette conférence gra tu i te  sera donnée sous les aus-
pices de la Ligue an t i tubercu leuse  du dis tr ic t  dc
Monthey.

Concert militaire
Ce soir vendredi , une fanfare  mil i ta i re  donnera à

l 'Hôtel du Cerf un concert  g ra tu i t  auquel toute la
populat ion est conviée.

Houille précieuse. — Les recherches inlassables
des chimis tes  nous permet ten t  ac tue l l emen t  de t i re r
de la houi l le  2000 substanecs d i f fé rentes .

A
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a l' expérience d'un agent d' nt ta ire  S
pour l'encaissement de vos vieilles créances ^et la gérance de vos affaires ==
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REVEIL LEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-
et vous vous lèverez le matin

pius dispos
Il faut que le foie verse chaque jour un litre de bile

dans l'intestin. Si cette bile arrive mal, vos aliments ne se
digèrent pas, ils se putréfient. Des gaz vous gonflent , vous
êtes constipé. Votre organisme s'empoisonne et vous êtes
amer, abattu. Vous voyez tout en noir 1

Les laxatifs ne sont pas toujours indiqués. Une selle
forcée n'atteint pas la cause. Les PETITES PILULES
CARTERS pour le FOIE facilitent le libre afflux de bile
qui est nécessaire à vos intestins. Végétales, douces, cllei
font couler la bile. Exigez les Petites Pilules Carter»
pour le Foie. Toutes Pharmacies. Frs 2.25. >



Ï&0 à %iieHe et
A LA «*« POUR VOS ÉTRENJSTES ! Sup erbe choix
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-Ci notre superba
Lingerie de Soie
pour Dames , prati que , élégan-
te, fait toujours plaisir et...
s'obtient sans carie l *

Wf od& <3iam
UAUCH- CORNUT

SIERRE
Maison Banque Cantonal e — Tél. 5 14 40

Toutes les nouueaulâs en

Costumes * -bjet accessoires de will
pour Dames et Fillettes

>i sont exposées

n 
RADIO éM®
Siemens. Albis, Mediator, Paillard
Philips. Jura. Deso. Telef unken

I 
Encore grand choix en modèles 1940-1941, env. Fr. 40.— à 105.— en dessous
des prix actuels. OCCASION, enti 'erem. révisés, à Fr. 50— , 70—, 95—, 120.-, etc.

J&CqOler d BOSSCt techniciens, Sierre . ÏS8£?a&

Faites des cadeaux utiles
Vous trouverez encore un grand
choix en PANTOUFLES chez Mme
O. Leuenberger , Sierre, télé p hone 5 14 24

C H A U S S U R E S

<Au âmdtiif an
I Au Meilleur K
Marché H

Grand choix en

Lin gerie et Bonneterie
pour D A M E S , MESSIEURS
et ENFANTS

cM,™ Œ. (Pf ammatteb
Avenue du Marché , Sierre

Vm cadeaux utiles, CUSM^-HM C%

Louis Tonossi-zufferey sierre
EN FACE DE L'HO TEL TERMINUS Tél. 51110 Timbres d' escompte j

Grand choix de Manteaux et Confections pour Messieurs, etc
TISSUS - TROUSSEAUX - LINGERIE - COUVERTURES

Chaussures en tous genres, pour le ski, etc.

| A L'é PICERIE | Joli assortiment de boîtes de BISCUITS, CHOCOLATS FINS, etc.

A l'Epi cerie TSUfilll
Tél. 5 13 87

TRÈS BEAU CHOIX DE

• Bonbonnières
• Volaille
• Conserves
m Vins tins
m Liqueurs

pour vos &* LOYXdépôtV, AA U ^1
t Yls '̂ pour vos

% £P ^ *̂ emprunts

Seruices industriels de sierre
!

/H & m̂ Wmo ofifioheMû d eadeaiux
¦L—__— aux meilleurs prix

BBB^__ IN/TALLATIO NJ - RÉPARATION /
SIERRE MONTA NA

Par Ces tem ps f ai tes des cadeaux utiles
LINU ERIE POUR DAMES — ÉCHARPES — BAS — GANTS
CHEM ISES POUR MESSIEUR S — CRA VATES

Magasin Mme ROH-ROUVINET, Sierre P-<W»

DES CADEAUX UTILES s'achètent avantageusement aux MAGASINS

C. SALAM IN "EGGS Téléphone 5 13 82 , SIERRE
ÉPICERIE FINE, FRUITS , CHOCOLATS FINS, BISCUITS , SALAISONS \ J OUETS \
-fie Superbe choix de ravissants mouchoirs  assortis

JÇ33̂ , SSe eadeau êe f i h ux  trtÂf a
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^^cs!252__ï__s_y Ressemelages et réparations ^̂ ^5̂ {jtt&||5^^
en caoutchouc en tous genres

des Chaussures ŝiisà il II  ̂INI El ^mw^cZlT

Sï 'wi f w d  ®(piM dm CADEAUX qui f oni P/a««r
sans dépenser beaucoup d'argent * // suff it d'acheter ju dicieusement :

I l  
boîte de MONTHEY- forts Fr. 3.85

1 boîte de MONTHEY- légers Fr. 3.—
1 boîte de BOUTS AROLLA Fr. 2.70

_4- Dans tous les magasins de c i g a r e s

- i iâSElO Mûlm Accordéons j g Ë g gi 0
—. Jm\ ^ "̂  ̂ 4_ __ *£*" Ĵ_SH '¦"e5 meilleures mnrqup s aux meilleures conditions. R-pr i .-e /*̂ ^ 'v ^^_^__ ĵ^fl >-*
y_ ^..i-.l̂ ^_^^_f̂ ^^ll---tpî l̂fe "̂^̂  d'ancieus postes aux plus hauts prix.  18 mois de Crédit. *-__ TTr*Ĵ . .i l rl i [j| ". f : _~ Qg f̂l /-,

 ̂ ŜSr̂^̂li ^̂ Ê -̂ S III  nOV Concessionnaire 
M_ _ M T U_ _
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 ̂- - ----'SJ £
ŷB^̂ ^^̂  ̂ Machines à écrire ,,Hermes" ^̂ }̂»^

, ; I

MAISON D'AMEUBLEMENT

l̂ ea^esŝ J
Tapissiers - Décorateurs

MONTHEY — Téléphone 60 14
où vous achèterez bon marché
des MEUBLES DE QUALITE

LINOLEUM — Pose par spécialiste
G R A N D E  E X P O S I T I O N
de Chambres à coucher, Salles à manger,
Salons - Club, Rideaux, Duvets, Couvre-p ieds

Articles de voyage et de sport

Eugène Tissot
SlpTo.ïSS MOIlthe V

POUR LES FETES DE FIN D'ANNEE

Beaux cho :x en

Orfèvrerie , Bij outerie
Montres , Pendules
des premières marques

Grand choix de L U N E T T E R I E  - •

!
le cadeau d'une valeur durable <£iïSï 

Gra"d cW dc

Petits meubles .rho;;, ^pu, Rrd:_ uT' Chambr" à 
a^-d^if L •Magaîins Reicheîîba _h SÎ=«SÎ  ̂ ' ®

LÉON TORRENT, Monthey ^5$Ç  ̂-p&sûôm •
Télép hone 62 50 ^*Ŝ 3s^- et Accessoires
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m ftV _ P_ C__ £Î_PI11T*£* nPIICPI IV I Vous ferez un réel plaisir en offrant à Madame
\

^ 
rlCsMGUl », |f Cll9C__ 'y ! un coure! ou une Dolte de cliocolais tins

/^-,T _\ d ° CheZ 
¦ & Ë &  m̂ B M M S éPm.'LW Boulangerie-Pâtisserie « Martigny-Ville

\ /  O \ !$mwB%* m m m m Ë m S m my û m l  Pl"e Centrale , télé phone 6 13 4b

VZLX * eff m. Oj lkiaMtâo. f l W h  lm (èk<X : Bûches, Desserts très soignés
—— * ¦cesses

[S_________M_____B__________Mi_______________i

flH| jÉn P. Darbellay ¦ Mar*,s„y
^^^i^^^^^ajw, G R A N D  CHOIX DE SACS DE VOYAGE

^Sï^^^^^^r 

TROUSSES 

PORTEFEUILLES 
ET PORTEMONNAIE

Prenez garde $%
â mtiw oamtà ! \£r

Sirops, thés, bonbons pectoraux -K
Emplâtres poreux, ouate thermogène,
ventouses, cruches en caoutchouc,
thermomètres médicaux, de bains et
d'appartements.

iC/roguerîe (Valaisanne
JEAN LUGON, MARTIGNY
Téléphone 6 11 92

BA iDE Î1B I1LE1 WÂYMi
^̂ ^^̂ ^̂ ^̂  

Bagnes ¦ OrsiÈres - Sali.an-Flnl.au. ¦ Saxon • Leytron

Iil I S^^P^'llî'̂ l:^Se- Encouragez les vôtres en leur offrant un c j rnet
J-I|l_: JLM&m1 d'épargn e et une tirelire de notre Banque , cad- au

il \/AVTmSm mmmmm^rrm\^Lm utile et durable m Dépôt minimum initial 
Fr. 

10.—

j j  ^BJ^̂ raHĤ R 

Prêts 

hypothécaires et billets
Ŝ ^̂ ^UwR aux me'"

sutrs 

taux

A B O N S  V Œ U X

* 1942 » r\°i \%\̂

 ̂ Imprimerie PILLET
*" MARTIGNY Tél.61052

Oèo/x cadeaux utika
Jb. LUSTRERIE

_fl_S ™^< en fou. ^enre
llllllllllllllllllllllllllllllll!

¦EBHQ Appareils ménagers : Fers
M W à bricelets , fours à raclettes ,

mmmmmmm ^ ŜL^^^^ 
grille-pain 

bouillottes , COUi -
sins, fers à repasser
Aspirateurs

Répara tions et révisions de moteurs

Bruchez & Walter
Martigny-Bourg Téléphone 6 n 71

Pour les f ê t e s  de fin d'année
Grand choix de cadeaux utiles

Skis Luges Patins
Services nickelés, Coutellerie, etc.
aux meilleures conditions

oeorges LUISIER
Fers, Martigny, Tél. 6 10 79

Pour vos cadeau
(3^ — — -
<§& 

PETITS MEUBLES
Tables de radio , Servir-boys
Sellettes, Poufs à linge
Tapis, Travailleuses

Emile Moret
Martip ny-Ville, Rae de l 'Hôpital
Téléphone 612 12

Société Coopérative
de Consommation |
Nartignu

j

ÉPICERIE » BOULANGERIE I

Articles pour les fêtes

Pour vos fêtes * *
GRAND ASSORTIMENT DE

Qiqj umM fk ieê

H. d L PIOTA
Téléphone 61228 m Martigny Bourg

ckhAZdkû f i m û i  endomix Inlipn Jldlâlll M A R T I G N Y

Pour les fêtes , vous trouverez toujours chez J llllllll i~*lltli| Tél. tiîso ^

• 

un grand choix d'articles utiles pour cadeaux :
Caruirac Ha lahlA en porcelaine , cristal , argenterie et«civiles vie mme arlicies de ména?e de quMié

ilÉ®@B
%â MACARONIS
Wj( ET SPAGHETTI

jM^ de la fabrique de pûtes
>V> alimentaires

SHVERM/I
S. A., Mart igny

Mesdames FJZZVZltB êLi. CttAUS/IZ
VIANDE de Ire qualité à des prix modérés MARTIGNY
Charcuterie fine. Notre succès: Ire qualité à bas prix Magasin». Pl.Centrale , Av. du Bourg

\P_i_w coUe- ' WF
vous aurez des vêtements comme neufs | JE

Faites-les teindre ou nettoy er à la dz m̂Êhii

Teinturerie Valaisanne Bf
Dacquod Frères /ion /iene Martigny <J$K

Pour toute,
les bourses
Le C A D E A U  de fin
d'année qui fait plai-
sir, e Voyez mes
vitrines et le beau
c h o i x  à l'intérieur
sans engagement
Montres-bracelet
pour jeunes filles , à
partir de Fr. 25.-
m H O R L O G E R I E

MATHIAS uoogenûerger
MartignyPlace Centrale Tél. 6 12 93

S&a êmwM êmMËM ©DISAIT f i m û i /  ko. omhmx d& f â i m  <ig

La bijouterie MpBu fl ̂ jB
At bon goût K- :®"(_ft » ~r£. '(Sri?

œK _SS'̂ ^.'<:r_P:""v' l___E
Les meilleures îfj fllj ?^ ~r-«_tr^_____t

montres ralk >>ii£Êf êh!Ë~J
La h ci le ^' . • S^St̂ iWH/'S&'"^

argenterie, etc. m^^^[̂ ^|̂ ^P
Les bonnes ^§5«!5ii§___> __ 3*_Efïs_§l_

pendules «| -̂ i__ïl§3**̂ '

sont toujours lo in -  yfc~\ /2_?i_2_L__f__înies par la maison JmZ l̂my***'§***

Henri Moret & Fil$
Av. de la Gare, Martigny, Tél. 6.10.35

POUR LES FÊTES
La maison vous offre le plus
beau choix en

fleurs, plantes vertes ng|n
Fruits et légumes du paya - Oranges , ( vMwJ
mandarines , fi gues , noix , noisettes, etc. N*-À1/

POULETS II
Grand choix d'ARBRES DE NOËL

Faire ses achats au Magasin

Gillioz Dirren
Primeurs , Comestibles — Rue du CollègeTél . 61^ 79 c'est économiser

On porte à domicile. Se recommande.

7W*- U- III
Pullovers, Pantalons
Vestes imperméables - Gants - Bas
Chemises de sport - Echarpes
Serre-têtes - Casquettes

MAOAS .S Simonetta
MARTIGNY- BOURG

Charly f H û â @ l
Martigny

Pour les fêtes , beau choix de
PETITS MEUBLES
TRAVAILLEUSES
FAUTEUILS
TABLEAUX
TAPIS

%¦ CMMIMM. en taw. gmlw. #

pourquoi encore à ce prix ?
Sage prévoyance tt grands achats
nous permettent de vous offrir :

C*nn /TLOA f l h_ _ * P our Measieur*, en Rindbox noir
KJlHjWjiyy U6 quahté extra , No« 40- .6

Chaussures LERCH M ,̂
Avenue de ta Gare - Téléphone 613 20
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it %$4(m
I Guéridons — Tables de radio et fantaisie

£AQE A|JV Î3**- .ILES Pet i t s  meubles , Jardinières , Meubles rot in
| Fauteuils  rembourrés — Tapis

MARCHE^ez U. & A» W lUl'lA-H N  S I O N  Place du Midi

f my L k  w m v j Le)  Chemiserie - Chap ellerie

//^ODE / / MA S C U L I N E  Mme H. Rossel li ÏION «Uehto

Pour les Fîtes : Grand choix d'articles pour cadeaux
QUALITÉ ! PRIX RAISONNABLES ! BON GOUT !

iWUWme 1?™ »™ Par ces lemps. f aites des C A D E fi U X U TI L E S t f̂ o .  1. . + ^ 1
Dernières Nouveautés en Hj)' ^magfg *g< y  WT»F|r(rr rw •

NanteaUX. COlJ, Capet, en-. Vous trouverez un grand choix de W JM\

« .  .A» H r A .. „,nr Pantoufles , Chaussures de ski, Souliers îîiï%'mPaane FwWm ~?r ̂
A I ÎIIIÎIFMI llllnr // MK\*éÊm WÊ d avant - guerre !
H L H U I l L H U UUll L () De la quaUlé l Du choix ! Des prix intéressants ! \\ TK/BÊMË W

Maggi Mallepell W . U M^W W  \ 
»•¦"»¦•¦¦"* ¦

li!i \ j bmf f lwt fmmff lÊI  \§\ chaque jour
SION Aven ue du Midi S I R  ̂** ^̂  

flkl JËÊËÊÊMMÈ V
, .  „ Â CHAUSSURES LUIJON SION jSKif • 1/ • • IArî't,fi, en 'a'"e *U Pa^S P/aee d„ Mrf, - Grene/Ze j ^MQmimlTmlTlQ Te T2\ Stm\Ç\J aquettes , ,Chants , f ias  tricotés à la main JUj^ ^^Ri / 2» ^•¦«aPi-P^»"

>S/ DE LA GARE §IOI1 TÉLÉPHONE 21561

Visitez notre EXPOSITION .̂ -̂  f*J • La Suîsse-Vîe
* 'V^We r. Jp® ^#_^y _0  FRÊNE /î©T~~~\ LAUSANNE

¦ A U K W A  V*T-JEK V Jk_##V» C-*̂  HICKORY / $fï_#\ \  ̂p lus ancienne
H AS B '̂ I WK "" "S3^^̂ ^S\5 

¦¦¦**¦»**¦» ¦ / 
^.. 'T| X \ société suisse romande

*™ ^  ̂^  ̂¦*™ ¦" *"̂ | ^"Î5SV^O\5T*̂ Grand assortiment dans tous les prix / j j&^É L  f*\ | Fondée en 1858
r , , . . , ... . "̂̂ <ï >̂« _̂_ Les meilleures marques wt vfii ^/fl I iLc p lus grand choix, les meilleurs prix ^^^ " TA V_N _^ l _ I -' V., , , . . . , , . , ,,. , , , ,, \ V̂ îtos^k J / __ s .s_irance_( oie;< Atelier spécialement installe pour la pose de Ions genres d ardes \ _j^Hs?5____^^_^ / dotale s

Q/ Ue® Qaf ahhû. cUù CMMI Pat ins Luges Accessoires Réparations \omt ,̂im/ f̂ viagères
MaKlIChlGr^PdlGt flJ_«Jf_*__i_Mf_A O P** *>- Agence générale :

SION rlCllël lC G-F f_B $ÏOm Téléphone 2 IO 21 M. René ROULET , Sion
M. Charles de KALBERMATTEN, Sion

—^~r~ =- " -—T--— .. ! É fl ~~

POUR LES FÊTES llAhn*r fAnnpV 
Agence a9ricole Ï̂P So«élé $nlssc

 ̂f i n  d'année «0111 -̂ tOPPCI Ilpl*! A1U» _« IAllai A """ MlAKill _»V/«,¦/« «_ « c«*««* u/,v« : j K A L'é CONOMIE » sion ucsawijc & juiitM /Assurance du rlODIIlCr
-Fer à repasser électrique | Sion Société coopérative fondée sur la mutualité en 1826

p 7a^r
P
7lt%ue

lUSlrerîe 
0 GRAND CHOIX EN 

J ASSUfancef contre l'incendie, .e vol,
Potager à gaz m /AHf A#fi_ %M . I CHarriieS vo1 de bicyclettes,
à dea prix modérés WM1ICWWMI | nn||np _Par j np- ^

ris de e'aces 
et 

dégâti d'eau
a*. fl  UUU|J C I uLIIICo Assurances combinées contre 1 incen-
B ISSUS II H^Pll P n^ ii lp c''c' 'e vo' avec ef f racti °n . '« b"s de

nn i\/l W T T A T r  n / S  C// _ A ;- 8 '  ntIl',,c'"__j£,,,,e glaces et les dégâts d'eauc uMMui\ ii ut. ùJUJV j j  Lingerie, e/c. ||| Pompes à purin Aeents dans toutes les i«>cautéi
¦Pul viuUU lllUlJull lulu Se recommande pour les Fêtes ArtïdeS P0Ur lalteNeS IICIÎC UOIlICl agent généra l SlOW

Agents dans toutes les localités

_ i ^— Pour vos achats de fin d' année _ .

"isB • \ LE BlEmE ÏIH1BRE EXPOSITION Aa Prïr«ëïabrîquc
LeS fixations i ̂ ^  ̂ ^^ ^ ^&72ô cWurwi , f ënrlon/iinp S,0N ' Crand choix d'articles pour les Fêtes

dé marque §|fc _ ĵj 
Û.S \—' L^LC^L^C*/C<y §e recommande : E. Delilroz-Darbellay

/ _ , . . „ , .  , raE ŵiÉi' ^̂  

voi |

à ls 
plus 

sûr 
moyen 

deLes nolireail.V el l *ff K--y n) -̂  ̂ . . . â m^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ m^̂ ^̂ ^m^̂ ^̂ ^ î ^̂ ^MXM^̂ mM^̂_ _ ..;__ BÉW',?*̂  / pouvoir toucher rapidement âchks patins §ig: /  ̂ m  ̂ n =
suisses ..Schraner" WS? f  4 

pp  ̂
Qu Rp ̂ Q ., T̂

"iïr J.BJauthier Epicerie du rlidi B. ««sier
Ffî/îS SiOll /?ne c/e Lausanne [f ^mTS ZZ ï 

C °mmer Çan,S 
A L'AI ELIER G/./WD PO^r «̂  rf« il/«ff Slo» WtopAon. * /i «

Musettes pour skieurs - Cires - Accessoires Service d'Escompte S I O N  yL. Pour leS fêtes ! êhS-Su t o  .̂ SS"*
Epicerie fine - Conserves

^——_—i llll-MIIIIII  ¦C^M^IIIII_ l llWMB*M«W(TnWIII_MIII«M3M»lMIMMIBIII IWiWli .̂..... .̂ Î...HHHB__________________________ ..__________ _̂___H__M III lll_IIM_ M !¦ 
H I I M M  

_MM _ I I W I I I H I  I I I W M M  ¦¦»

C_A._DEA.U_X1 UTILES
ftwnfifob et dlkmàmm P0UR MESSIEURS P0UR DAnES POUR ENFANTS

S U R  MESURE COMPLETS » CHAPEAUX 1 PEIGNOIRS i MANTEAUX . COMPLETS 1
IMMENSE CHOIX 

^̂  
CHEMISE^ . CRAVATES ï 

GANTS 
. FOULARDS ! MOUCHOIRS 1

Plus de 300 tissus différents, pure laine. 
 ̂ SOUS-VÊTÉMENTS I LINGERIE . TRICOTAGE I BONNETERIE 1Draps anglais, draps suisses. ^̂  . I l  . _. I

2 tailleur, d. 1er ordre .H.ché, à I. maison GUETRES * PARAPLUIES 1 SOUS-VETEMENTS | ARTICLES POUR BÉBÉS I



LE P L U S  B E A U  f \  A f  ̂j Ĵ P" 
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P^* É £3 A F*^/^ IVI CT Â La 5an9ue 

Su/sse 

d'Epargne 
et de 

Crédit 

met f  «v
C A D E A U  c'est un \_j * j m \  I X  I 'I ! ___• 1 L/ Cl l "̂  

A\ I X  V^ I *€ ff (lf gratuitement à la disposition de sa nombreuse et f  L ,^ .,-̂ ..,,. A
de ia 

' .- . . <- . • .s - _ . .-_ . . _ 

^^^ 
//'dè/e clientèle, à titre de prêt, des 

banque puisse d épargne et de Crédit î ^
AB v̂ss«„«ELIRE ^̂

^s &tnc(&ie en 
ohseÂ

n i!» photo
de/ whuh zeiss, Lelcas , Robots

etc.
O Prix pour la plupart encore inchangés •

Photo parbellaii, martigny

M A R T I G N Y
Lundi 8 décembre, 3e gala théâtral

an Casino
Il vous reste deux jours pour retenir vos p laces à

la Librairie Gaillard (tél. 6 1159). La location sera
fermée samedi soir à 19 h. Dimanche et lundi , on
pourra retenir les places aux caisses des cinémas (de
14 h. à 18 h. et dès 20 h.).

Le Théâtre de Lausanne, avec Pauline Carton et
Pizani, joueront On demande un ménage, spectacle
léger, très très comique.

Si vous n'aimez pas rire... ne venez pas au Casino.
Train de nuit : Martigny-Sion (lundi). Tram.
Si les demandes de places sont suffisantes , la Di-

rection du Casino fera circuler les trains Marti gny-
Orsières et Martigny-Vernayaz. Consulter les gares
respectives.

Malgré la valeur du spectacle, prix à partir de 2.50.

Attribution supplémentaire de fromage
Les intéressés sont avisés qu'ils peuvent retirer leur

attribution supplémentaire de fromage dès mardi 9
crt., auprès de l'Office de l'économie de guerre.

Colonie italienne
On se souvient que la salle que la Colonie italien-

ne utilisait pour ses cours de langue à Martigny-Gare
fut détruite par un incendie. Un nouveau local —
qui se trouve au rez-de-chaussée de l'annexe situé
derrière le café Perron — va être inauguré. Les cours
s'y donnent déjà depuis environ deux mois.

C'est dimanche, 7 décembre, à 14 h., qu'aura lieu
cette cérémonie, à laquelle partici pera M. le Dr Am-
brosi, consul d'Italie pour le Valais à Sion.

Les membres de la colonie de Marti gny et environs
sont vivement invités à participer à cette réunion.
Une petite partie récréative suivra , agrémentée d'une
tombola.

Harmonie municipale
Ce soir vendredi, répétition générale à 20 h. 30.

Pharmacie de service
Du 6 au 7 décembre : Pharmacie Lovey ; du 7 au

13 décembre : Pharmacie Closuit.

Martigny-Bourg
Les intéressés sont avisés que les coupons supp lé-

mentaires de fromage sont à leur disposition dès
mardi 9 crt. à l'Office communal de l'économie de
guerre jusqu'au 31 décembre.

Parc des Sports, Martigny
Dimanche 7 crt., dès 14 h., Martigny I-Racing Lau-

sanne I.
Le voyage en Valais sera un rude morceau pour

les Lausannois. Ce sont là deux équipes fort bien
placées en championnat , et l'enjeu de la partie est
de la plus grande importance. Sur son terrain , Marti-
gny obtient toujours de jolis résultats et est très dif-
ficile à vaincre. Racing compte dans ses rangs de
très forts éléments : Treuberg, ex-gardien de Berne
et du Lausanne-Sports, Charly Lehmann également
du Lausanne-Sports, les frères Minghelli , et sur tout

Saxon. - Colonie de vacances
Fondée il y a dix ans, cette belle insti tution s'est

développ ée de façon réjouissante . Chaque année ,
près de 60 enfants peuvent , durant  l'été , aller recou-
vrer force et santé dans le confortable chalet de « la
Pleyeux » , admirablement aménagé par les soins de
la colonie.

Si l'on t ient  compte précisément de tous ces amé-
nagements et du prix minime de pension , on se de-
mande comment la colonie a pu prosp érer. Tout sim-
plement parce que l'entr 'aide n 'est pas. chez nous ,
un vain mot. En effet , la population de Saxon , com-
prenant qu 'il s'agissait là d'une œuvre d'ut i l i té  publi-
que (la santé de nos enfants , c'est tout de même
quelque chose !), l'a soutenue de son mieux. Les uns
par les envois de frui ts  et légumes ou autres objets
utiles , les autres par des dons en esp èces, etc.

Aussi cette brave population mérite des remercie-
ments.

Mais , comme dans toutes choses , des ressources
nouvelles sont nécessaires. En effet , il faut déjà pen-
ser à la saison prochaine , faire en sorte que rien ne
manque à ces petits « colons » ! C'est pourquoi il
faut  commencer à const i tuer  un fonds. Or , c'est dans
ce but qu 'un loto est organisé dimanche 7 crt. au
Café du Centre (village). Mal gré l' absence de volai l-
le , les lots seront nombreux et intéressants. Il va
sans dire que les dons sont reçus avec reconnaissance.

Nous sommes persuadé que chacun aura à cœur
de prendre part à ce loto, puisqu 'en déf in i t ive  il est
organisé en faveur des enfants de la commune.

A tous , merci d' avance. T.

SION
Société sédunoise d'agriculture

Distribution des prix
La tradit ionnelle dis t r ibut ion des prix pour les

concours des sections de vi t icul ture  et d' arboriculture
aura lieu le 7 décembre crt. à 14 h. à Sion ,. dans la
salle du Tunnel (ancien bâtiment des abattoirs).

Il est également prévu une conférence de M. le
professeur Clausen . sur les maladies des arbres frui-
tiers et les moyens de les combattre.

ÉTRANGER
Un nouvel attentat à Paris

Un at ten ta t  a été commis à Paris dans la nuit  du
2 au 3 décembre , contre un of f ic ie r  allemand du ser-
vice de santé , qui a été grièvement blessé de trois
coups de revolver.

A la sui te  de cette a f fa i r e , le commandant  alle-
mand de la capitale française a ordonné ce qui suit :

1. Dans l' ensemble du dixième arrondissement ,
l'heure de fermeture  de tous les res taurants , cinémas ,
lieux de plaisir et théâtres est fixée à 18 h. 30.

2. L'accès aux lieux et places , ainsi qu 'aux autres
instal la t ions et établ issements ouverts à la c i rcu la t ion
du publ ic , est interdi t  à l'ensemble de la populat i on
civi le  entre 19 h. et 5 h. du matin pour une partie
du dixième arrondissement.

3. Toutes les stat ions dc métro comprises dans la
part ie  in te rd i te  du dixième arrondissement  seront
fermées à partir  de 18 h. 30 sauf les stations de la
gare du Nord et de la gare de l'Est.

Un délai expirant  le 10 décembre a été laissé à la
popula t ion paris ienne pour découvrir les auteurs des
at tentats  des 29 novembre et 2 décembre. Si à cette
date des résul ta ts  ne sont pas obtenus , les mesures
de représai l les  les plus rigoureuses seront appli quées
par la Kommandantur .

La Sainte-Barbe â Sion
La fête des mineurs , le 4 décembre , a été fêtée

trop bruyamment à Sion , car , à la rue des Châteaux ,
une décharge de dynamite  fit éclater plusieurs cen-
taines de vitres des maisons du quartier.

Cela nous remet en mémoire la course des sections
romandes du C. A. S., en 191S, à Kippel , dans le Lô-
tschenthal. Les mineurs de Ferden , pour fêter les
al p inistes , f i rent  éclater des mines devant l'hôtel ,
pendant le banquet du soir , et toutes les vitres de
l'établissement volèrent en éclats.

SUISSE
ingratitude des démocraties

Comme nous 1 annonçons en Ire page , deux mem-
bres du gouvernement neuchâtelois ont été, diman-
che, renvoyés plutôt brutalement par le peup le. Mé-
ritaient-ils ce traitement très cavalier qui met fin
brusquement à une longue carrière dans la vie civi-
que , et cela en un temps difficile ?

Personne n 'oserait dire oui , en toute sincérité ,
affirme-t-on. L'un d'eux , M. Béguin , avait été l'objet ,
à l'occasion d'un récent jubilé , d'unanimes témoigna-
ges de gratitude. Quant à l'autre , M. Borel , il n 'ac-
cepta son mandat , il y a plusieurs années , qu'à son
corps défendant et il abandonna pour cela la fonc-
tion de tout repos au point de vue politique de di-
recteur des écoles de la ville de Neuchatel.

Cette considération n'a, pas plus que les services
rendus , pesé auprès d'une forte majorité d'électeurs.
« Allez-vous-en , faites place à d'autres ! » tel a été
son verdict. Probablement qu 'il ne contribuera pas à
redonner à bien des jeunes le feu sacré pour la poli-
tique.

Acte de brigandage en France
Un journal parisien apprend d'Arras que des indi-

vidus masqués et armés de revolvers f i r e n t  i r rup t ion
jeudi  soir dans un poste t r ans fo rma teu r  é lect r ique
si tué à Oisy-lc-Verger. Tandis que l' un d' eux tenai t
en respect le gardien , deux autres ouvr i ren t  les robi-
nets , laissant s'écouler 6500 litres d'huile. Ils placè-
rent ensuite sous le t r ans fo r ma teu r  un pétard dc
dynamite  relié à une pile é lec t r ique  et à un système
de déclenchement , f i ren t  sortir  le gardien , f e rmèren t
la porte à clef et disparurent .  Le gardien  réussit
alors , au péril de sa vie , à pénétrer  dans le poste
par une lucarne et à couper le courant , sauvant  a ins i
le t ransformateur  d'une destruction certaine. Une en-
quête est ouverte.

Une merveilleuse machine méconnue
Au temps ou la benzine coulait  à flots , où nos bel-

les routes étaient sillonnées d' automobiles de toutes
sortes, on jouai t  au jeu de la devinette. — Quelle est
la marque de la voiture qui vient ? Une Fiat — ct
celle-là... une Ford... et on ne se trompait  pas. Par sa
silhouette générale , par la forme du radiateur , par
le bruit  caractérist ique du moteur , on découvrai t
immédiatement l'usine qui la fabriquait  ; on n'aurait
même pas été emprunté pour vous citer la puissance
en chevaux , ou la vitesse maximum atteinte , mais
combien ignorent tout d'une merveille de mécanique ,
à l'usage de chacun , et pour beaucoup une fidèle
compagne de la vie , — je veux dire la montre.

On ne s'aperçoit de la place qu 'elle tient , que
quand elle est en réparation chez .l'horloger. On por-
te la main à sa poche , on tend le bras , d'un geste
banal et inconscient , et toujours le vide. — C'est fou
ce qu 'elle me manque... entend-on dire. Pour tant ,
comme toute  mécani que, elle a besoin d'être revisée
et huilée périodiquement. Savez-vous que le balan-
cier d' une peti te  montre tourne sur un arbre terminé
par des pivots de 8 centièmes de millimètre (0,08 mm.)
de diamètre et que le sp iral pèse souvent moins de
2 milligrammes (0,002 gr.) ? On dit parfois que ces
pivots sont fins comme des cheveux ; c'est un peu
exagéré , car les cheveux fins ont de 3-6 centièmes de
mil l imètre  d'épaisseur. L'ancre , cette minuscule peti te
p ièce qui t ransforme le mouvement rotatif  en mou-
vement oscillatoire , reçoit 2,160,000 chocs par jour ,
et le chemin parcouru par le balancier d' une montre
dc poche , si celui-ci se déplaçait en ligne droite,  est
de l' ordre de p lus de 20 km. par jour , soit 7300 kilo-
mètres par an.

Quand un horloger démonte une montre , il aligne
souvent sur son établi plus de 60 pièces , mais parmi
Qelles-ci il' y en a qui sont elles-mêmes composées.
Ainsi , le balancier est formé d'un anneau sur lequel
sont vissées jusqu 'à 18 vis. Il n'est pas exagéré de
dire qu 'une montre simple se compose d'au moins
120 'pièces en laiton , acier , béryl ium , élinver , ou en
pierres précieuses , rubis , saphirs.

Vous comprendrez peut-être mieux la somme de
travail fournie  par les ingénieurs , les techniciens , les
fabricants pour mettre au point un mécanisme si pe-
tit et si comp liqué toujours sous l ' influence du frot-
tement , des différences de positions , des variations
de temp érature , de l'aimantation , et peut-être serez-
vous plus indulgent vers ceux auxquels vous avez
confié votre montre  à remettre en état et qui por-
tent  si modestement le nom de « rhabilleur ».

Sabotage odieux
Samedi matin , à l'aube , probablement peu après 6

heures , les fresques du nouveau Casino de Bâle ont
été souillées de minium par des inconnus. Ces fres-
ques sont l'œuvre du peintre Henri Pellegrini , qui ,
dans sa 60e année , y a consacré de longs mois. Elles
ont été inaugurées dernièrement. Des verres ou des
ampoules remplis de min ium ont été vraisemblable-
ment lancés contre les fresques. On ne pourra pas
faire complètement disparaître les taches.

Un mari
de premier choix

ROMA N DE MA AX DU VEUZI T

Explosion d'un dépôt de munitions en Serbie. —
1500 cadavres , tel est le bilan de l' explosion d' un dé-
pôt de muni t ions  des communistes  à Ouj i tza , en Ser-
bie. Les dégâts matériels sont très importants .  Aux
alentours  du lieu du sinistre , on ne trouve presque
plus un éd i f ice  intact .  Les communis tes  avaient  ins-
tallé leur dé pôt de munitions dans les safes d' une
banque à Oujitza. Le dépôt a sauté au cours d' un
engagement  entre les communistes ct les t roupes
gouvernementa les  serbes.

l' ailier Dutrui t  et Gland , qui pour ses débuts au Ra-
cing, marqua dimanche passé 3 buts contre Pull y.

Mart igny est plus solide en arrière , Racing meil-
leur réalisateur. La première qualité risque bien de
l'emporter dans un matcà où les deux adversaires
vont surtout  chercher... à ne pas perdre.

Voici le classement à ce

Joués Gfgnés

Lausanne II 8 6
Renens I 9 6
Sierre I 10 5
Malley I 8 4
Racing I 8 5
Martigny I 7 3
La Tour I 8 3
Chi pp is I 6 3
Pully I 9 2
Monthey II 10 3
Sion I 9 2
Vevey II 10 1

jour
BUTS

Nuls Perdus Pour

1 1 24
1 2 28
2 3 30
2 2 26
0 3 19
3 1 13
2 3 25
1 2 14
2 5 14
0 7 14
1 6 21
1 8 8

Contre Points

12 13
16 13
18 12
18 10
10 10

i 11 • 9
24 8
16 7
26 6
26: 6
32 5
26 3

F. R.

Pour trip ler la fabrication de bombardiers. ¦— En
vue de l'exécution du programme destiné à tr ipler  la
production des bombardiers américains avant le mi-
lieu de l' année prochaine, la Consolidated Aircraf t
Coroporation a commencé d'engager de nouveaux
employés au rythme de deux mille par semaine.

Un amendement travailliste. — Trente députés tra-
vaillistes ont déposé aux Communes un amendement
demandant  le contrôle par l'Etat des industries vita-
les de la Grande-Bretagne pendant la guerre.

le me vengerai !... Oh ! je me vengerai ! Il re- ment subit de sa physionomie
grettera !

Menace vaine dont elle sentait tout le néant.
Et de se dire qu'elle ne pouvait rien contre l'époux

absent , la souleva d'indignation.
— Ah ! il n'est pas encore rentré , le monsieur qui

—¦ Il y a quel que chose qui ne va pas ? Vous êtes
souffrante ?

— Non , ce n'est rien , un frisson.
—¦ Prenez garde... L'état fébri le  est quelquefoi s

— Il boude toujours  ! Ça dure !... Monsieur est
vexé !... J' ai p i qué son amour-propre  ! Il doit bien se
rendre compte , cependant , qu 'il n'a rien à gagner à
bouder avec moi !

Jusqu 'ici , elle n 'était pas inquiète , elle était  seule-
ment malheureuse  de cette querelle qu 'elle avait  pro-
voquée et dont  les conséquences lu i  paraissaient  for-
midables et s'é ternisaient .

Ce p lastron de chemise taché de vin... une grande
tache qui s'étalait comme du sang... c'était la pire
catastrop he !

Un geste regrettable dont il ne reste aucune trace
s'efface bien plus vite que celui qui laisse une em-
preinte. Cette tache-là , indélébile , était comme une
blessure qui a/vait du mal à se cicatriser.

Une serviette avait suf f i  à sécher le visage moui l l é
de l'offensé ; deux minutes  après le geste malencon-
t reux , la serviette avait tout réparé... Tandis que
cette chemise !...

Son mari avai t  dû traverser la salle de res taurant ,
q u i t t e r  le Palais de la Médi ter ranée , gagner l 'hôtel ,
faire  tous ces gestes avec son plastron souil lé  qui
s'étalait  aux yeux étrangers comme une f lé t r i ssure
le marquan t  de r idicule.

Quand elle évoquait  cette vision , Claude gémissai t
comme devant un malheur  irréparable.

Comment avait-elle pu commettre une parei l le
inconvenance , elle , une jeune f i l le  bien élevée ? Elle
ne s'exp l iqua i t  pas qu 'elle eût pa re i l l emen t  manqué
de « self-control  ».

A vingt-quatre  heures de distance , elle ne compre-
nait même pas pourquoi elle avait eu subi tement  une
telle colère. Qu 'est-ce donc que le sent iment  qui
l' avai t  soulevée comme une bru te  ? Cette folie qui
s'était  emparée de sa volonté et iui avait  commandé
le geste incongru ?

précurseur d'une maladie. Voulez-vous que nous vous
accompagnions jusque chez vous ?

— Merci , dit Claude préci pitamment , je vais ren-
trer... J' ai ma voiture , ne vous dérangez pas.

Elle éprouvait à nouveau l'impérieux besoin d'être
seule, loin de ce bruit  et de ces lumières , loin sur-
tout  de cette cohue frivole où un véritable souci n'a
pas sa p lace... où un cœur en peine semble ne pas
même pouvoir soupirer.

XXVII
Le petit  cadran électrique , discrètement incrusté

dans le mur au-dessus de la porte , marquait  onze
heures lorsque Céline ouvrit les persiennes de la
chambre de sa maîtresse.

Celle-ci s'était couchée , très lasse , au petit jour ,
et Marie Jousserand avait recommandé qu 'on n 'éveil-
lât pas trop tôt la jeune femme.

La première pensée de Claude fu t  pour s' informer
encore de son mari , mais elle redouta que Céline ne
fû t  in t r iguée  par ses demandes réitérées à propos de
Monsieur. Surtout  que la femme de chambre ne de-
vait pas avoir été sans remarquer les allées et ve-
nues de sa maîtresse , seule , même la nuit .

Elle at tendit  donc d'être presque habillée pour
observer de l' air le plus détaché :

— Je ne sais si Monsieur a eu le temps de reve-
nir ?... Je ne crois pas , mais allez vous en assurer.

— Monsieur est toujours absent , revint dire la
soubrette au bout d'un instant.

.Claude ferma , les ,yeux et ..ne formula aucun com-
mentaire.  Mais en elle-même , elle répétait :

Ce fut tout ce qu 'elle commanda.
Il y avait du vide dans sa tête, il lui semblait que

tout tournait autour d' elle et que , dans ce verti ge ,
un peu d'elle-même se volatilisait : sa jeunesse , son
insouciance, son orgueil , sa confiance en soi ! Quel-
que chose croulait qui ne reviendrait  jamais... qu 'elle
ne pourrait plus jamais ressusciter.

Malgré cette impression démoralisante , elle eut
l'énergie de ne pas faire appeler Marie Jousserand
qui devait maintenant être de retour. Elle ne voulait
pas laisser paraître son souci de l' absence inusitée
de Didier. Tant que. personne ne connaissait leur
malentendu, elle pouvait le considérer comme inexis-
tant.

A huit heures, cependant , elle s'informa de nou-
veau de son mari.

Elle calculait que le jeune homme devait être arri-
vé. C'était l'heure où il s'habillait  pour le dîner.

Mais il ne devait pas, ce soir-là, se plier à cette
formalité, puisque à dix heures on ne le signalait
pas de retour...

A minuit, il n'était pas encore là.
Alors, elle comprit que son mari la punissait de

son emportement.
Pour la vexer, la .braver même, .il passerait la . ruiit dans un désert ..glacial.... . __ . . ._„ _ ^ . .. . .

dehors ! Ses compagnons s'inquiétèrent , surpris du change

est vexé ! Eh bien , moi , je fae !... Et a quelle heure ?
En pleine nuit  ?... Quand il rentrera , il pourra se
vexer à son aise et pour quelque chose , cette fois !

Habillée en quelques minutes d' une élégante robe
de soirée, elle se fi t  conduire à Cannes pour y sou-
per dans un restaurant de nuit  à la mode. Elle y
rencontra deux jeunes ménages qu 'eile connaissait
un peu et qui insistèrent , la voyant seule , pour qu 'elle
vînt  s'asseoir à leur table.

C'est ainsi qu 'elle soupa en joyeuse compagnie et
qu 'elle retrouva là toute l'excitat ion fact ice de l' après-
midi à Monte-Carlo.

Elle, si distinguée d'habitude , se surprit à parler
très vite , à rire très haut , un peu nerveusement !...
Au dessert , elle accepta une cigarette... une de ces
fameuses cigarettes que son mari ne pouvait suppor-
ter de lui voir fumer  en public , et elle mit , à l' allu-
mer , une sorte de bravade , d'esprit de révolte contre
l'au tor i t é  de l'époux absent.

La nuit  se passa ainsi au milieu de conversations
à bâtons rompus et des rires des jeunes femmes, jus-
qu'au moment où soudain... comme tantôt à Monte-
Carlo , tout lui parut sombrer autour d' elle , les dî-
neurs élé gants , le décor luxueux et l'orchestre persan
aux musi ques langoureuses , tout lui sembla vain et
vide.

L'impression fut si nette qu 'elle eut un grand fris-
son comme si elle venait  de se trouver transportée
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La saison des spectacles à Martigny
En dépi t  des d i f f i c u l t é s  de toutes sortes que nos

temps accumulen t , le Casino de M a r t i g n y  cont inue
de fa i re  preuve d' esprit d ' in i t i a t ive  et de chercher
à sa t i s fa i r e , par un e f fo r t  sans cesse renouvelé , les
goûts  du public .  Il y a là un ef for t  qui mér i te  d'être
soutenu car , si les spectacles ont toujours  été indis-
pensables à l 'homme dès les temps les p lus reculés ,
i ls  le sont bien davantage encore aujourd 'hui  en nous
pe rme t t an t  de nous évader quel ques heures des sou-
cis qui  nous assai l lent .

Le nouveau spectacle mér i te  l' a t tent ion  de nos lec-
teurs .  Le Théâtre munic ipal  de Lausanne , avec l 'heu-
reux concours des deux grands artistes Robert Pizani ,
du Théâtre  des Variétés de Paris , et Pauline Carton ,
qui n 'est pas une inconnue pour nous , in terpré tera
sur la scène du Casino , lundi 8 décembre , à l'occa-
sion de la fête , le dernier  succès comique de M.
Jean dc Létraz , ON DEMANDE UN MENAGE, qui
a été créé en Suisse avant Paris.

La « première », à Lausanne , de cette oeuvre gaie
dont on dit le plus grand bien a eu lieu hier soir
devant  une salle archi-comblc qui a ri à gorge dé-
ployée.

C' est assez rare qu 'un spectacle nous arr ive précé-
dé d' une r épu ta t ion  aussi f lat teuse.  M. Piachaud , le
regre t té  r édac teur  du « Journal  de Genève », écrivai t
au sujet  dé cette pièce : « On a ri de si bon cœur
t o u t e  la soirée que l'on peut arguer à coup sûr le
t r iomphe. » M. Gaston Bridel , de la « Tribune de

roa/n I Lundi s déc. (tête) 14 H -20 Y, I rno/Owvr'^ ** I TRAIN DE NUIT. Mardi 9 I *•*"*** +"
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(MœmoÀM à (Mmvtâm: Léon TorrentVISITEZ NOTRE EXPOSITION

£}• à l 'Avenue de la Gare. SION Représentant pour le Valais, Téléphone 62 50

• PETITS MEUBLES — TAPIS — RIDEAUX
• STUDIOS — SALLES A MANGER
¦ CHAMBRES A COUCHER

GALA DU FILM POLICIER

75 minutes 
CORSO I d'angoisse \ CORSO

Genève », n 'est pas moins catégori que : « Vous rirez
du lever du rideau au dénouement. Triomphe de la
gaîté et du rire. »

Chers lecteurs , ne manquez pas une telle occasion ,
et préci p itez-vous au téléphone pour retenir votre
place. La spacieuse salle de l' avenue de la Gare ne
sera pas assez grande pour accuei l l i r  tous ceux et
toutes celles qui voudront faire une cure de rire et
de fou rire. r.

A l'Etoile
Cette semaine , un vaudeville mi l i ta i re  hilarant : La

Marraine du Régiment, avec Pauline Carton , Alice
Tissot , Monique Rolland , Raymond Cordy, Monique
Rolland.  Des situations d'une drôlerie irrésistible.

C'est deux heures de fou rire assuré.
Au programme : les actualités de la semaine.

Au Corso
Les aventures de Richard-Ie-Téméraire sont pas-

sionnantes à souhait. Cette semaine. Le Roi des Go-

TEINTURERIE
MASSON
1 MONTREUX

Faites

nettouer éteindre
vos VETEMENTS
par nos  p r o c é d é s
Vous en serez satisfaits
DEUILS en une journée
Service postal rapide
Téléphone 6 37 75

A VENDRE 20 stères de

bois sec
sapin , mélèze. Jean Cret-
ton , Chemin s. Martigny.

Occasion unique *J^r?™'
Magnifique /df OU
(st y le Ré gence) très luxueux et en
parfait état , comprenant :

1 table dessus marbre ,
4 fauteuils ,
2 chaises ,
1 canapé ,
1 vitrine à bibelots ,
1 paravent à 3 feuilles,
1 lampadaire bronze art

prix Fr. 3,800.—, photos à
disposition. - Ecrire sous
OF. 11382 L. Orell Fiissli-
Annonces, Lausanne.

9 »

cette nouvelle adresse

Georgette MORAND
PÉDICURE-MANUCURE
MARTIGNY, av. de la Gare

REÇOIT
tous les jours , d. S h. à H h.

et de 14 h. à 18 h., et
sw rendez-vous

9 9
A VENDRE un bon

PORC
de 9 tours , pour la bou-
cherie. S'adr. à Florentin
Lonfat , Charrat.

Jeune riLLE
de toute confiance , au
courant de tous les tra-
vaux d'un ménage soigné
et ayant déjà du service ,
est demandée chez un
médecin. Adresser offres
avec cert if icats à Mme Dr
Mayer , Cossonay.

A vendre un

Canapé
ef 2 fauteuils

en bon état. S'adresser au
journal soas R1877.

JU! * LA SAISON DES SPECTACLES A MARTIGNY * gjggj
CASINO ,,ETOILE" | Lundi 8 décembre (fête), à 20 h. M (train de nuit) |

Une seule et unique représentation en Valais du

THEATRE MUNICIPAL DE LAUSANNE
Un spectacle léger, très, très COMIQUE

*

<*
*

*

Ois demande m. menoge
Vaudevi l le  en 3 actes de M. Jean de Létraz , l'heureux auteur de Bichon, créé en Suisse

avant Paris, avec

Robert PIZANI
le grand fantais is te  du Théâtre des Variétés de Paris, qui présenta Maurice Chevalier

l'année passée en Suisse,

Paulin e CARTON
Maurice Varny, Itten, Max Lerel, Mlle Assia, Olga Ugane, etc

C'EST LE TRIOMPHE DE LA GAITÉ ET DU RIRE |
Le bureau de location à la Libr. Gaillard (tél. 6 1159) se fermera demain soir samedi
HATEZ-VOUS ! Dimanche et lundi  (fête), on pourra encore retenir des places aux cais
ses du Casino de 14 h. à 18 h. — Prix à part ir  de fr. 2.50.

&mW TRAIN DE NUIT MARTIGNY-SION • TRAM "ME
Si les demandes sont suff isantes , la Direction fera circuler les trains Martigny-Orsières et
Martigny-Vernayaz. Les intéressés sont priés de se grouper et de s'adr. aux gares respect.

rilles et Le Cimetière des Eléphants. Les personnes
qui n'ont pas vu la première partie prennent mal gré
tout un vif plaisir à voir ces deux dernières parties,

qiu sont précédées d un résumé des premières parties
Lundi 8 décembre (fête), à 14 h. Yi et 20 h. %

changement de programme.

A vendre
en bordure de la Rue de la Délèze,

à Marti gny-Ville , un

TEMUMI
ARBORBSÉ
environ 3 mesures, pouvant ser-
vir de place à bâtir. Jolie situa-
tion. Faire offres à Case postale
N° 2045, Marti gny-Ville.

Fabrication "̂ P|§i|iËÎ
et uente de \wÊm

Fourrures
Chamoisage de peaux
Empaillage d' animaux
Achat de peaux

Pelleterie M. LAY R I T Z
Chemin des Pins 15, Bienne 7

On demande

JEUNE HOMME
comme WaC-ter. S'adr. à
Emile Darbellay, camion, à
Marti gny-Bourg.

A Vendre une bonne

VACHE
de boucherie

vache d'écurie. A. Magnin ,
Marti gny-Ville.

J ^

Pédicure
Massages
Manucure

Cours complet d'une ou
plusieurs branches ; formation
professionnelle approfondie.

<_M_?wG.&M.Destraz
Rue de Bourg 8, Lausanne

Téléphone 2 75 83- _ r

ALLEMAND
ou italien garanti en 2 moii

DIPLÔME
commercial en 6 mois , Ernp loii
fédéraux en 3 mots. Diplômei
langues , interprète , correspon-
dant, sténodact ylo et secrétaire
en 3 et 4 mois. Références.

Ecoles Tamé, LuCBPnefl
ou Neuchatel 4.

A vendre
une belle moitié de

PORC
S'adr. à Mme Rosa Mail-
lard , Marti gny-Ville

A louer a Marti gnywmn
pour auto ou pour dépôt.
S'adres. au Bâtiment des
Postes, 2e étage, Martigny.

Occasion
Hermès „Baby"

(machine à écrire portable)
belle occasion , état de neuf ,
à vendre, faute d'emploi.
Prix Fr. 140.—. S'adres.
E Uldry, av. Gare , Monthey.

On demande
honnête

j eune FILLE
de 17 à 18 ans , pour petit
ménage. Entrée 15 déc. si
possible . Café des Messa-
geries, Marti gny.

A vendre un
VEAU femelle
de la race tachetée Loui
Darbellay, T. Eglise , Marti gny

lf@é
MARTIGNY

Assemblée générale annuelle
demain s a m e d i  à 21 h., au
Café de la Place , en Ville.

A VEmmm
A MARTIGNY-BOURG (sur la nouvelle avenue des

Epineys) nouveaux lots de terrain depuis 700
mètres carrés à 6 fr. le m- (terrain arborisé).

A LA BATIAZ : Pré de 3000 à 8000 m-, depuis fr.
1.20 le m-. Terrain arborisé en p lein rapport ,
de 3900 m2.

A MARTIGNY-VILLE : Sur route cantonale du Sim-
plon : Terrain de 3300 m2. Prix intéressant.
(Eventuellement en lots.)

S'adresser à Henry POLLY, architecte , Mart igny.

Café du Centre - Saxon-Village

LOTO
en faveur de la Colonie de Vacances

Nombreux et beaux lots. — Invitation cordiale.

0(pity des f f a l l / W
«§É||s8k pour les Fêtes
KHnOLjLi|' Grand assort iment en fleurs coupées,
TOBWJP plantes vertes , p lantes fleuries. Sapins
st Ma miniature — Arrangements pour Noël

lu LQQrndnn FLEURISTE
Té_ ce6?3U if di * Martigny-Ville

Faites à temps vos commandes pour Noël.
EXPEDITIONS SOIGNEES partout par la Fleurop

Avis
La Banque Cantonale du Valais a

nommé au poste de représentant pour
les communes de Port- Valais et St-
Gingolph :

monsieur Germain cicrc
instituteur, Port-Valais.

Sion, le 1er décembre 1941.
BANQUE CANTONALE DU VALAIS

3k fiùiM htm CADEAU
Montres de poche léPines smocktng, extra-pia-

tes , mouvements ancre 15
rubis , sp iral Bréguet , balanciers Bérilium , assortiments
acier , garni tout rubis rouge, cadrans très soignés,
double fond , de la célèbre marque BRITIX, au prix
exceptionnel de 23 fr. 50.

Montres-bracelets p°ur h°mmes. BRITIX, ca-
drans et boîtes modernes,

bracelet cuir , pour seulement 16 fr. 80.

Montres-bracelets p°ur dames> BRITIX. s«per-
bes formes , bracelet cuir,

mouvement comme ci-dessus , pr seulement 20 fr. 80,
1 an de garantie pour chaque montre.
Envois contre rembours. Envois à choix.

Magasin Pannatier . Vcrnagai

Aide-laitier
La Laiterie Modèle de Martigny-Ville enga-

gerait à l'année un aide-laitier exempt du ser-
vice militaire, intelligent, bon calculateur, de
17 à 19 ans, robuste, faisant du vélo.

Adresser les offres à M. Marc Wouilloz, pré-
sident de la Société, La Bâtiaz, jusqu'au 9 crt.

IMPRIMERIE PILLET — MARTIGNY



CELA ME SERVIRA DE LEÇON !

ï Oh, Lily, Ion tablier est d'un JĴTi ~ J»tjj™
i blanc si éclatant! Comment y ^^W ^̂ ^ ĵjRK?* 1 '̂ "9
| arrives-tu encore actuellement? jwL ' (Ê. J |
nr --„-,»»,!„ U^.. -.,,. *mm~s ¦ iPP HS-jy ;M___By J'emploie lou- |

Si vous voulez être certaine d'obtenir du linge

blanc, employez Radion pour votre lessive.

La mousse active du Radion traverse le tissu

de part en part et le débarrasse de toute

trace de saleté, si incrustée qu 'elle soit.

En un tour de main, le linge est propre et

________ sent bon frais, comme un souffle de printemps.

¦¦ Ut-B -_BS 9rmsm L̂\\ r̂r9 Ê̂mmwm9amwmÊKÊÀ L̂waMAmmm m̂MLTLmjrmm\vyn'.w»A!^

lî|fjifj|  ̂
Ne pas mélanger avec d'auires produits

lies commercia es
se terminant par te diplôme, pour commerce, administration ,
banques, hôtellerie. Cours ..péciaux d'allemand et autres
langues étrangères. Cours pour secrétaires, aide-médecins
et vendeuses. Classes séparées pour messieurs et dames.
Immeuble uniquement réservé à l'école. Office de place-
ment. Demander prospectus et tous autres renseignements
à L'ECOLE DE COMMERCE GADEMANN, Zurich,
Gassnerallee 32.

Trans ports funèbres
A. MDRITH S. &. - Tél. 5.02.88
POMPES FUNÈBRES CATHOLIQUES DE GENËVE

CERCUEILS . COURONNES
SION ; Mariéthod 0., V .e, tél. 2.17 71
MARTIGNY : Moulinet M., . . .  • 610 08
FULLY : Taramarca z R - 6.20 3_
SIERRE : Caloz Ed • 5.1 _ 72
MONTANA : Métrailler R . 2.02
MONTHEY: Adrien Gal.-tti . . . . 62 61
ORSIÈRES : Troillet Femand . . . . . 02
LE CHABLE : Lugon G > 6.31.83'

'-̂ -̂ ^^^BBîr'̂ SifH *i I [*T*] r*]^B_____*_l

EX POSITION DE

Visitez nos rayons
VOQCZ nos rtf rlncs
GONSET S A. Mai lionu
Hoirie PentolSef S.A.- monthey

Roues de brouettes
en fer, livrées
dans toutes les

hauteurs et
longueurs de
moyeu, de sui-
te franco. De-
mandez prix-

"-» courant R.
Fritz Bôgli-von Aesch

Langenthal 45.

Bonnes OCGSSiOOS
Lits Louis XV, literie neuve
100 fr. Armoires à 1 et 2
portes 40 fr. Canapés 50
fr. Tables rondes et carrées.
Buffets de cuisine 30 fr.
Dressoirs chêne 140 fr. Ca-
lorifères. Tables de nuit 5
fr . Commodes 35 fr. Secré-
taires 120 fr. Duvets 25 fr.
Habits , complets, pantalons,
chaussures.
A. DELALOYE , ÎÏÏÏK»..

Marti gny-Bourg

I_es abonnements de

RadiO Ĵ^^^nm 
avantagent

eff* ^^  ̂ QU® jamais!

S T E I N E R  SA B E R N E

ATTE NTION !
Du nouveau à Sierre !

_J-,y e soussigné , ancien propriétaire du Café-Restaurant du
Marché , a l 'honneur d'aviser tes amis et connaissances
ainsi que ta population tout entière, qu 'il vient de re-
prendre en son nom le

Calé-Reslaral du commerce
à Sierre (ancien Caf é Suisse)

Locaux entièrement rénoves • Par des marcliandises de
toute Ire qualité et un service soigné , il espère mériter
la confiance qu 'il sollicite. Téléphone 5 Î080

Son Carnotzet Se recommande : HEI1RI  Sf lUIOZ

^'%- ^ Si vous
Wf - -Mf :'':̂ ^̂ f 

avez pris 

froid ,  ̂.
\̂ ;y :y^^0:^y ^ 0/ - j  "© m'approchez pas sans v|^.|

r?'J!**$8{$F , sucer une pastille For -  'j| ''$•$
' ¦ ;Y^- m i t r o l , afin de ne ..-$ >j

-¦ ' - - ., pas me con - 5 ¦!.'¦
/ • '>;¦'. -  =>'• : . ¦ '̂ ¦¦^•': '̂.•¦^ ¦.•''¦'•V¦̂ ^ _ • -.t'i:¦:rl̂ s' «̂:̂ l _. ' ¦. ;• ;_.. . - .

;¦ ¦ 'f- ' ."1. .'- .V,- - -, - - : . '/ m\ laminer. .. . --¦ ,/; j  
¦

I

Jkôp a ^iee ^TOl\lMlTROLic/cutd^ I
, -&<V{A&i>vb -€a. Aj uste- ctuy irUch<>S&i. 1

Ï&LJ , 1 fr. 50 le tube de 30 pastilles impit non cornons .:¦, {:.'¦

m ;̂yy:W-iyr.-y-y-.y 'ï ry ..'y -:- - DR A .WANDER S.A., BERNE ._¦;...•. :....:...
9̂

HL ^Toutes
"' 1 i ryarrï

Wk Sux btutes S ï  111

r "iiiniil lytilil

|sB_B____É_I_E___--_l_____-_i .*'<_ &¦''' • ' Agence générale J. Tercier

'''4Sv 2< Grand Pont , Lausanne
>&«" 

r—:—: ngg PRIX RÉDUITS SS
"»*"¦ «•¦••** • j^;. Nous envoyons à choix unilTDCCpour «aK-r. le kg. 3.80 /;£» bonnes M UN I n CO
Viande désossée Hf m Donnes 

sans ïrnisse , pr charc. 3.50 s$£». poche et montres-bracelet , dames et
Viande hachée, ven- f / 0^ \  messieurs , 10, 15 à 18 rubis , Fr. 15.—,table rhair a salami o.ZO / . / .-.. M i\ ._  _ .  ' _ ; . _„„   ̂ ™Mortadelle , salami , Uli ï̂ \\ 19,—' 24-—' 31-— a 500-—- Gar - 3 ans -viande séchée 4.~ Sdlit^Uîà.çA 
CôuJVumTeIr

306 
2
3
iô M'IVU 

MOntreS im Perméables' chronogra-
raj l J phes. etc. Montres poche et mon-

BOUCtierlB j f t o k  Xw\tf t\\rl tres-bracelet pour forts t ravaux :
Cheuaiine j»flfe W&J 

Fr. 6.-, i ..-, 24.-, 32— , etc.

vevey V____S_i ^^  ̂ Toutes réparations. Grande maison de confiaocs

—. R. CéleSt. BeUCHat, Delémont l (J.-B.)

A. Grertschen Fils l Tapri que ae meumes 1 Naters-Brigue
Demandez nos prix et conditions

ŜW ,̂M 0Hf- .i \kx /  \\3\ U,'.r\•- / ¦ A'

1 "JP̂ f^J^I

"0A'LM

f Wjk _fl__________Blfl H P̂ _̂__l_____^r ^^ *̂  0^â# ̂ _r

^̂ ^ '̂ 29.80

Dans la rude saison
ces valeureux BALLY vous assurent

par tout  sécurité et bien-aller.

BB flSB fl Œai,ii4Ata Arola S.A.

MoiGIAOS «;;
AUX ©ec&s.ews

 ̂
Un 

bureau-commode ancien , marqueté  ; une
JÊÊ armoire à 2 po r t e s  ¦ 2 chamlires île jeunes

j S â  I f i l les , comp lètes ; lits à 1 et 2 places ; com-
^BB j modes, chaises , etc.. de .|uoi bien se rneublei
^H| à un prix avanta^Jitx. 

Une pousset te  ct un
 ̂ pousse-pousse ; une pousse t te  pour jumeau. - .

Au Magasin P®__ g eî * Martigny-V.lle
Meubles neufs et d'occasion

Importante Société suisse d'assurances sur la vie
CHERCHE

ACQUISITEUR
sérieux et actif pour la région Full y-Ardon. Gains
intéressants. — Offres  par écrit sous chi f f res  R. 1837 ,
au journal^ 

«m. HORLOGES
s\—! _ MONUMENTALES

7 6 5
Toutes revisions, réparations et t ransforma-
tions sont exécutées avec soins et garan t ies
par horloger patenté. Nombreuses années de
prati que. — Devis sur demande.
P. Bovey, horloger , Granges-Marnand

Soignez, liriez vos pu
^^^^^^^  ̂

afin cle lus conseiver votre vie duran *. Soi jjnrz-l -11
Br6 |ra donc «vt- N O  B E L L  A, i <- f _ m r  x co ly t e  du Dr

BT^i l i l  Nobel , fort . f iant  p ;ir exce l iumc pour In vu<* , cou
|̂ 1 I 

F a  merveil leuse potK l-« ynix faibles , i rites , fat i gués ,
Eft ¦ Ç~AJB t- tif i .mmés, N O  B E L L  A les soulag-e, les conttrrve
FM j__*r JP clairs ct forts. Son ef fe t  est surprenant.  Prix : Fr. 3.50

^JV^V^H 6 Exp édi t ion  immédia te  par

Pharmacie Engelmann fc lïlnnircui.

ff î mo. tiwMmj m d 'imfM aoIwi
IMPRIMERIE PILLET • MARTIGNY

^^^B w^P^

Insigne de i horloger
de profession

Dans les magasins qui l'afficheront , vous
trouverez un grand choix pour les cadeaux
de f in d'année et un travail soigné danstoute réparation ou transf ormation




